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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 
--

L'ouverture de la rpuc session de la vme législature M. et Mn1e Stoyadinovitch Les nationalistes ont rem-
po1~té de noL1\reaux succès à 
l'Ot1est . et at1 Sud de Mad1~id 

Atatürk, dans un ma2istral exposé, dresse le bilan de, re::,'~:.\i~~~:.:"' 
l'oeuure-occomplie dons les domaines social, culture1, 1 ~;;=s:~t~ia~~~~iv::~iF.~~:~; 
économ•1que m·11•1to•1re et de' relnt•1on' exte,6. r•1eure'' ~~:~t.ch~h~s o;~ ~;:~:~n~t d:,.,.~~:ii·e~: FRONT DU CESTRE 

la vallée du Tage et du secteur de Si-
11uenza, au Nord-Est de Madrid, furent 
repoussées et que l'attaque des natio­
nalistes contre Villeseca-Henares, au 
Nord-Ouest de Madrid, fut brisée. Les 
républicains contre-attaquèrent. s'ern • 
parant du village de ViHatoba. 

.se sont rondos au Patriarcal du Phanar. Salamanque, 2 A. A. - Au Nord 
f lh ont Hé reçus au débarcadère par le de Madrid, les troupes nationalistes a· 

p~t.T.ia'T"Che Grt~odoxe, les haru ts di~j-1 van~rent de 16,. ~ilomètres, occupant 
tai.res du Patnaroat et les iournali•tes les villages de Sevilla, de Brunele, de 

L'assemblée debout acclame longuement le :passage du yoo;~!~::s~ alle>eution, le p-jarche a Yi.~~:;~\ ::.i~=~~~2d:.!;:~.~4 
, , , 1releve 1 Mn.portance de la visite qui luti pr1sonn1ers et un nombreux matenel, L'action aérienne 

mess~g" a' l~ n~t1on rel~t1f ~. l~ nuest1on du "s~nc~k" était faite. M'. Stoya<linovitch a répon- dont deux canons e.t ne:n mitrailleuse!. '°"' l;i '°"' '41 '°"' W '°"' "1 '°"' '°"' du en remermant et en un gr« telle- Au Sud de Madnd, 1 attaque des re· 
.ment pur que les inteJ"lprètes et les jo~- publicains fut repoussée. Ils laissèrent 
nalistes n'ont 'Pas eu à interveniT. De- 300 morts et une quantité énonne de 
,vant l'·exPTewsion de leu,r suirprise, M. le matériel de guer•e, dont un tank. 
pnésident d•u conseil a expliqu.é qu'il a. Au Nord ·Est de Madrid, les troupes 
étudié pendant 4 ans le grec à l'Uni- nationalistes progressèrent, s'emparant 
versité de Belg-rade. des villal(es de Tol'Tenocha et de Jabra· 

Madrid, 2 A. A. - Le ministère de 
l'air communique ; 

L'aviation républicaine est très acti­
ve. Elle bombarda l'aérodrome d'Eaca­
lona, au Nord-Ouest de Tolède, et l'aé­
rodrome de Salamanque, détruisant S 
appareils ennemis. Elle bombarda éga. 
lement 1D1 train transportant des rebel­
les dans le 1eete .. de Tolède. 

AnkaTa, 2 A. A. - Lo Pré!tident de Je hens aussi à rtanimetr votne intérêt r ]oppé.es et accélérées. Nous constatons 
la République, .\tatürk, a ouvert hier pour les Beaux-ATt.s. '.que 1.es aides bien organisées à donner 
]a deuxième session de lia ÎnQu.ème lé- _ li ,m'est .. un a-gréaible ·P~a1sir de men- à la méthcxfe n~uvelle et à rem?l~i de 
R;islat\lfl'e paT le dise.ours suivant · t.onner QU t:·n Concervatoore et nne A- nouvelles im.ach1nes pe>rteront ra.inde -

HonOTables manda•tarres d-e la nation. cadémie théâtriale sont en train d" êt:re ment leur fruit. Les organisa.iti001.S coo­
En vou "2idire nt un saJut cordial et fondés à Ankara. ,.péraJôves tSont partout sympathisées. 

déférent ie déclare ouverte la cleuxiè-1 L·intérêt et r.e:ffo1t .que La Gronde Nous estimons qu'il sera 'POISfih1.e de pro 
me sett&.ion de la cinquième législature. As~emblée Nationale porteœ à tQIUtes r fiter d·es ccopératives. tant ~ le cré-

Je dois dire tout de suite, Que vos les. bnanc.he, des Be.aux-Arts seront hu.- 1d,it et la vente, que pour i enseigne -
lM.vaux c:Le ce;te année au3'!1, a'Pporte- maii:ement. et socialement d'une gran- .ment des moyens de -pJlodw;:;tion'S et IC'Uil' 
lX>nt, j'en truis convaincu, de IW>Uvelles de ~~fluence 8'1..1.T Ladvie de la nation et emlploi. 

Le patriarche a Ternis à M. et Mme que. 
Stoyad_inovitch, en souvenir de leur vi- { ... a 
.site, deux croix en hri11ants et des ima­
,ges. A 1 1 .h. 15, le paflriarche a rendu 
leur- visite au Péna-Palac.e. 

version gouvernen1en­
tale 

Madrid, 2 A. A. - Le minùt~re de 
la guerre annonce que les offensives 
nationalistes de la région d'Escorial, de 

......... 
Madrid, 2 A. A. - Le bilan des mort1 
au cours du bombardement aérien de 
vendredi fut de 148, plua \D\e trentaine 
à Getafe, dont de nombreux femmes et 
enfants. améhor tions et de nou·veaux progrès sur ~ugmentatJon u rendeirnent de son ~ est néces.:..a.ire, dans le domaine 

traoyai} 1 d" Lta~L i cl · 

Notr<C illustre hôte a asststé aus'!.'Î au 
banquet que le Vilayet a donné rn son 
hO'llneur à !"hôtel Aca.cia, de Büyükada, 
et il a fait une PTouneM/CLe dian.s !"île. 

dans les affaires du pays et d·e la na- ·. , , , ~lCO e, a ç.ner une 'Pus gran c 1m .. 
Je liens a evoque:r iaivec eLoge les ha pootance a.u problème de la lutte con­

Vtaux sérieux et .a.s.sidULs de la Société tre las mala<lies. 
La fréquence des incendies Pour la défense nationale tion. 

I tl co~t litt11t't\ :1n110 u<"i:tlrit"<~ 
fl'n1tt' \ "it' Jlf)ll'\."t>llt.• 

L'année écoul.ée, }a nation turoue 
montria.:t une v1t.alité forte et ldborLeuge, 
oour.ant avec '11ffi0UT, dans }" ordrr,. et le 
calme, vers l"Kléal nation.al et humani-
taire. 

Dana le domaine adm.in;stratif et 
d&ne J.e domaine judiciaire, se manifes­
taient les ré.sull.atli, comblant de ioie le 
concitoyen, de 1a nouvelle l~islaLon 
et doe La nou.velle organisation. 

Dan~ toutes les ranches de l' écono­
mie et dans 'boutes les parties du pa,ys, 
le Tl>l'CZ lnaviaillaient dans Ull1C con -
fî.ance a.baol.ue ai aux.-m.êmes et dans 
leur état. 

La République, av« ses ""'-.. ..,.,.._ 
ves et olides, a mis la na·tion tu:roue 
eur k: cherr..in d ·un avenir ûr et f~nne. 
et, aurtOIUt paT la confiance qu'elle a 
créée diains les esprits et d'ans les âmes. 
elle a été l"annonciatrice d'une vie tou­
te nouvelle. A mesure que los années 
passent. les rendements de l'idéal na­
tional iressO'J"tent touiours mieux sous 
forme d'Ulll~té nationale, et de volonté 
nationale d.ans le travail confiant et le 
zèle du progrès. Cela est pO'ur nous 
très important.. car nous, nolli> cons~dé­
rons Que le fond~ment de 1' existence 
nation.ale réside essentiellement dans 
la consici~nce nationale et dans l'unité 
nationale. 

Le raipprochement et !"effort de col­
laborartion cnt!re le pC'Uple et le gou­
vernement iSont, -par ailleu.rs, à Wl des{ré 
de satisfaction. Je tiens à sou~~ner, en 
}' OCCUNence, l'égide écJair-ée de notre 
P.arti. 

Le zèle de la tpopulation à ;:\ppuyer 
Je gouvernement pour le bonne. appli­
cation des me9Utes administrativ<""- ou 
éconooniques et pour la bonne compré­
hen~ion des résultate d'ap-p]ioalio-n, cons 
titue une manifestation dont no!r~ de­
VTon.s être fiers. Cet état d ·âme f0TTI1e 
un facteur très es..~nticl et très fécond 
pour f.aire pTogr er le peuple turc et 
rend r-e prospère la rpatrie turque. 

C'est un grand bienfait et \D\e grâce 
pour lDle nation que de reconnaître 

· l'Etat et le gouvernement comme son 
propre bien, son défense\D'. Le peuple 
hlrc a atteint ce résultat sous la Répu. 
blique, il en a vu chaque année davan­
ta~e les fruits et l'a montré. Il s'avère 
ainsi combien est sage le fait qu~ nous 
attachons le plus d'importance à la 
tranquillité matérielle et moralt> cle no­
tre nation. 

I.•• tlt'\'l'lo1111<'mt•11t 11<• ln 
cnlturt' 11nli•)nalt' 

Nou, son1mes en voie de prendre 
des m~uirea simples et <pratiques pour 
1.a. pretpagar:on de l'er~ement pri -
~iTe : noue but en matière d"ense-'t!"nc 
rnent primaire con. i te à réa li cr un 
moment plus tôt 1113 généralité. L' obten­
tion de ce résultat ne J>OUJ"!Ta être po:;,sî­
ble qu• en ;pTenant continuellement des 
nie~ures et en les a:prpliquant avec mé­
thode. Je trouve nécessaire d'in-sister 
9Urr oe iet comme ôtant une pri..,cioale 
affaire .de 1a nation. Les écoles des arts 
et méhient et 1es écoles techn~ues so-nt 
recheTChées dia.van~e. En dise.nt ("ela 
a'\rec joie, jt' tien'S aussi à ajoute? quÏI 
est nécesea.1re d'accentuer toutes sortes 
d' encoura$tcment. 

P.OUlr r en~nernent SutpCTlCllT, ie 
ac>uhaite clans la vore de la fondation 
d.e l"Univer&ité d' AnkaTa qu ·on fasse 
l>n &ou'Vel élan, le ,plus anlu, en e'1 tre­
l>ren'&llt celle de la fa.:.ulté de médecine. 

d'histoiTe turqtre et de celle de la !an- !"attends des 1<>uables efforts de la 
vue turque ayant à leur tête notre pré- Grande Assemblée que la loi. SUT les 
c;eux rnin~stre .de l"Education Nationar terres" aboutisse à un ~ba.t. 11 est ab­
le, travaux qui ouvren1t chaqUIC jour de solwnent nécessaire que cha<1ue famHle 
nouveaux ho.rizons aux vérités histori- turque die laboureur tp'CM31Sède Le tc'f'Tain 
ques et linguistiques. Je puis dhe avec Qu'elle cultive et d'où elle Tetire .sa sub· 
Q..'i!SUrance que ces d.eux ociétés natio- si-stance. Le fondement solide de la ipa­

nales, en tant qu'elles mettent au jour trie et ga prospérité Tep~ sur cette ba .. 
à )"aip-pui des docwnents sc.ient?fiques 15e. De plw. nous entendons encoUIJ'.a­
irréfutables les vestiges 'profonds, ou.- ge.r r exploitation des ~ands terT8.J.TI.S 
blié.s dans les ténèbres, de notre hi.stoi- par des movons modernes en vue d'as­
re et de notre langue, la maternité d-e slllreT à la patrie une plus R?1ande pro­
la culture mondiale Qui leur Tevient, duction. 

M. et Mme Sto.)'ladinovilch et les pCT­
,sonnes de leur suite ;paytent ce soir pour 
Belgrade. ···--------

\'ers une diss<.lulion du •front 
JlOlllllail'Pn c11 l1'1•anct• '? 

~1. Blum den1eure 
optimiste ... 

Paris, 2. - La lettre de M. Thorez, 
au président du conseil et les répercus­
sions qu'elle a provoquées sont con.sidé­
rées dans les milieux de droite comme 
l'indice d'ID1e crise grave au sein du 
front po,pulaire. On s'attend à des dé­
bats 1.1.is animés lors de la séance de 
jeudi de la Chambre. 

T outefoi.s. M. Blwn a' est exprimé a· 
vec un certain optimisme au sujet de la 
situation et a affirmé que cet obstacle 
également sera surmonté comme les pré 
cédents. 

rem.p}i~sent un devoir sacré digne d' at- Nos relations conune1ciales se sont 
tention et de média.bon, non .seukm.ent développée:, davantage cette année. 
envers La nation tul'Ql\li!, mais encore Extension et facilité anutuelles, c' f"st là 
pour tout le monde de.s aciences. Les le lJ'l"'Ïnciipe que nous rpour.u.ivon1S. Là où 
p,?81.l'Ves d'h.Ïbtoire turque, matérielles et des facilités eont a.ecordécs à nos ex­
viieililes de 5.500 annéef!., Que la Société ,portations, nous ne nous gardons pa,, 
d'histo.:.re tuTQ.ue a mis &u. jotm" pay les d·a~menter les importations, ruou-s nous 
fouilles qu'elle a effectuées à A1""caho- aff<>rçons cle 1~ .augmenter et de les 
yük, sont de nature à amener la orevi- faciliter. Cette poliitique conecte a fait 
sion et une nouvelle étuide à fond de depuis trois ans accroître régulièrement 
rhi.toire de 1a cultwre mondiale. Je suiB 1e volume <le <1otre commeICe. A près les entretiens 
très heureux d'avoir constaté moi même L'exécution cLu ;programme ind.J.'S't'rieJ 
les résultat. brillants des triavaux du ré- se ,poursuit, sériewement. Chaque nou" de Prague 
cent congrès linguistique qui s" est tenu velle oeurvre industrielle aqJp<>rte, dans IDlJ>Ol'taJ1les tléclarati<>•lS 
rvec la pa.rlic,pation de nombreux sa- son milieu, la pro~périté et la. cjviHsa.. (J,• :\1. K1•t>fla 
Yants europ~ens. Je souhaite Que ces tion, et dans tout le pays., La satisfac- R · 2 M K f f .ar.,.. . - . ro ta a ait au cor-
sociétés nationales deviennent en fort tion et ha force. Les préparatifs C("\ncer- .respondant du journal roumain Dime· 
p.eu de temps des iacadém.ies niational~. nant le ~econd p11ogramme p.:ro~essc neatza, d'importantes dé.cla.rations qw 
f e !'IOUhaite, . à Cette fin, le bonhewr à dans }'enthousiasme. ,Peuvent se Tésuimer comme suit : 
nous tous de· voir des oeu'V"Tes oristinia- L'exploitation nUinière est en vo:i.e 1 ° La fid '" cuté aux engagements pris 
les de nos historiens et de nios 1inguis- de développement. Nos mines consti - envers la ·Fr.aince demeure l'axe de la 
tes laborieux qui seront reconnues uni- t.uiant, pa.r ailleurs, une source princ\'pa- politique extérieure de la Petite-Enten­
Vtœ-!ellement par le monde des ~ience~. le de devises pour nous. mérite par là te. Dans les entrevues de Prague entre 

à Londres inquiète le en Tchécoslovaquie 
Pr~ue, 2 A. A. - Se basant 8Ul' un 

gouvernen1:::nt décret-loi, le gouv"1'nememt a ébab!; une 
-·- gat1de spéciale char~ée ·de ·La défense 

Londire•. 2 A. A. - Le Sunday 1 na.tionale. Elle auTa comme tâche de 
Chr~nicle a·nnonce Q

1

Ue J.e. gouvernement. maintenir l'ordre a>ublic, d'em;-pêcher 
a i>ns des mesurea energ.l.ques pour l'ut- ·les violations de la frontière et de col­
.ter contre les incendies Qui ont éclaté , )aboration en oaa de besoin dans les c:s dernière.s semaines dans d.iffkents li .affaires d•e J'admin~tration 

1

douanière. 
,aero??rts et dain-s ~lu 1eurs. fia ... br1quf"s d~ La ~.a.Jrd·e ~Ta organtsée et instruite en 
mun•tion, et que 1 on oro1t ette d·us a .-:otTPs m:ilitaiTe. 
,oet acte de sabotage. j L , d d es greves es gens e 

La crue de la Vistule nier aux Etats-Unis 
-·~ 1 New-Yark. 2 A. A. - L'Union in-

V2,rsovie. 2 A, A. - La c--ruc de la 1 ternationale des stens de mer vota en 
Vistule et de se, affluents continue tou- faveuT d'une grève immôdi.ate de .svrn­
jours. En de nombu:ux en<hoit•. ks J pathie pollll" lea grévisl:'es cle la côte du 
eaiux 001.t débordé, ubme:rg~nt -p)u - Pa1cifjque. ·menaça.nt La marine amérioai-
,, ·eurs vill~es. 1 ne de la iPa11a1ly~e com:plète. 

Un grand discours de politique 

internationale de M. Mussolini 

le ~ré~i~ent ~u [on~eil italien "fait le ~oint,, ~e~ 
relation~ ~e ~on ~aJ~ ave[ le~ ttat~ voi~in~ 

-,--,,---::---~· 
Il faut faire table rase, dit-il, des illusions 

et des mensonges conventionnels 
Citovcn!> nouveaux nos frères... au,,.; votre haute a.ttention. le roi Garo! et 1- d,·...:a·•nt• de la .,,0 • ' }' d '"'"' ·--~..,.... "' Pour le di!ICours que je v.a.s pronon· rité absolue de droits et de justice, pour 

Nou::;. sommes he.Uireux que U'T\e ei litiQue tchéco.slov•que, on ne ... -. t ~ue' -
d "A ... ...... "" cer ·devant vous, je vous demande - tous les Etats sans tenir compte de leur& H on orab les cmil81l'Ml es. mines de cuivre dams la Tés~iorn Tt- J'C amêté à l'e"tude de f--ules d• neu-

L. • '!' d 't """' 111
• "- et vous me les accorderez - quelques responsabilités htstoriques. 

eta10 hSSCment e nos conc1 ovens vin ait commencé à être ex.ploitée. ous tra1Üté qui ne saurait cadrer avec la _,_ 
irruni.grés aY:rivant nouvellement dans la d_ • l ....... minutes d.e votre attemtion. Le dilemme pour la S. D. N. se Po-

d . consi éron.s comme un avantage 1m - îtique de la Petite-Entente. J'entends fixer les positions de l'lta~ se en termes excessiv~t cla=•s •• •e 
mère-patrie con!Jtitue l'llille e nÜl9' prr1n- portant -pour le pays- la misie en explo~- 2 Rien n·est chanaé dans ]es rela- -· ... -.. u 

o,ipales occu ...... ,..tions. Nous tœvaillons à d d'E · ... lie en ce qui concerne ses reLations avec renouveler ou périr. Et comme il at 
,.,.... tation d.es .mines e cuiV'l'e rgani.. tions de la Tchécos&ovaquie arvec l'U. .,· 

bien inst.aller les immigré::> et à le-3 éoui- Une autre question QUiC nou,:; estimons R S S L' .. , l d les autres peuples en oc moment extrêmement difficile qu'elle puisse se 
per suffi:samment pour les rendre raoi- · · · runib.e entr:e os eux pays ne trouble et si menaçail\t de l"E.uirope. renouveler, nour notre compte, eh 

éga·loment très importrainte pouT le pay.s, peut être qu'un facteur profitable POU!r Je serai 't · 
dement producteurs. Les réoultats Que est celle de !"exploitation rationnelle du la R . li eff extrêmement syntne ique ; 1e tranquillemCJlt périr. 
nous avons obtenus oo-nt promettants. ~in houJleir. Je souflaite le ;i,..omPt Je ~~~-=~entes~;e;...,~:;.: ne ~;~~ , vous avise toutefois ..que chacune de mes De toute façon. nous n'oublierons pas 
1 'ous TV'lollJirsuivrons ce p11oblème natio- b d paroles est méditée. Si l'on veut éclairer que la S. D. N. a organisé par des mé-

...----·- a outisse:ment es mesuTes en co~~· rien entreiprend-re qui nt•:•- être con-
nal. d ·-· 1~ mesure des moyens ~ue L 1. d . b es ~- l'atmosphère européenne, il faut faire ta- tnodes d'une rapi'dité diabolique le siège 

a.a.... '"' "" e comn1erce et in lustn-e miaTJ m tr.a.ire aux intérêts de la Roumanie, ISi ' 
nous ,pouvons lui résewer, ma.1s sarus d od . d . t O'IJ!f 

1

. , ble rase de toutes les illusions, de tous les inique contre le peuple itazten. Nous n'ou-
relâche. et es PT . uit~ e mer const:tU1en 'P intimement liée à la Tchécoslovaquie. lieux conimuns, de tous les mensonges blierons pas que la S. D . N. a voulu étran 

1 d nous un su1et importemt. , . . . Il Y a là une gartantie plus précieuse Qu·- conventionnels qui constituent les épaves gler le peuple italien dan3 toute sa réa-
Nous poursuivrons e programme e N01.JS rele'\-·cms avec ip]aisir 1 in1tia1:1ve aucun traité formel 

construction des lignes ferroviaires. Pa- d 1 0 du grand ?Lau/rage de l'idéologie U'ilso- lité concrète, les femmes, les enfants et 
rallèlement à cela, il eerait désirable ten ant à irenouve eT et a~mentt"T n - 3 ::. La ·rchdcoslovaquie .se iréiouit du nienne. les hommes ; elle a roulu brtser notre ac-

d lre flotte c-0rnmerciale. 11 e~t co.nv~u r3 P1PI0.c:hement entre la Roumanie et la u71e de ces illusions est d terre : c'est tion en. Afrique, qui étatt une action ci·-
Qu' on puis,;e affecter ,plus e moyens à d d d' n1<>atio"1 p 1 E 

d e 0 ·ter nos ports une o~a· ' ; 0 ogne. Ile escompte que cette ami· l'illusion du désarniement. Personne ne vili.satrtre. Elle a trouvé en fnce d'elle la 
la construction des Toutes et es ponts. ffi_ t d' 't bl. d aaa<13ns ste- t' • B y 1 su san e, Y e a rr es m .,., · · ie entre u-carest et arsovie ui ren- veut désarmer le premier, il est impossi- natton, prête d tous les sacrifices. 
En tout cas, il y a une nécessité à aug- ' t d ~·ts d · d 

ner·aux e es enu ..... ...-0 · ra. lin, irectement les mêmœ services ble de désarmer tous ensemble et il se- Nous dons proc&ier à ce Que l"on 
menter les moyens a.ccord.és ia.rux ques· P !" ]' t' d 1 1 · suir le · end R J' OUT app JOa ion e a '°1 

, ·'=IUI sont r us à la oumanie par a- rait absurde et nuisible de désarmer seul. appelle, en nav:nation, cL"e I• -oi'nt.> 
tions hvdraulinues. Les travaux Y r~la- 1 ·1 '] t • · d '6'P 1 or· · ·' 1 T l"U "" Rlll:T "" .... ..., riarva1 . 1 es necessaue e cre ... , m1tie entre a chécoslovaiquie et . Et cependant, quand la conférence du Après 1 7 .1 ns de ·pol"m"'"•-, de ~on-
tifs, ._..arnds ou petits, qui ont été exé- · t' · O d 't. a' ,,art R S S '""' . ..,. ... .....,. .._ 

,.,,. g-antsa: ion reqwse. n evra, ~ · · · désarmement a commencé d Genève, le flits. de 1·ua.lentend.us demeure" 0 en su ... 
cutés 1·u ...... u"ici d""""'"'" ..J;vers endTOÎt's et 'I b d li l · les ou" 4 La T h 1 c. • "' 

"-""i ........... <U e 'a OTer -e nO'uve es ois 1>0U1T c éco.S ovaqu.ie, em pal"rait système a fonctionné en plein : il consis- pen•. on 1·ar.vl- 1935 ... -- avons con· 
ceux qui sont en train doe l'être. don- · · · t · 1 d 1 d' · · """~ ..... ...., v-r1ers mar1llme$ e agrrc-0 es. accor arvec .ses a liés, eSU'e entretenir te à gonfler les vesstes pour en faire des cliu de.! accords avec la France. CeA ac-
nent des Tt:sultats bien encouN~eants. Je soumet.q, à l'attention de ·La Granw Jes mei~leurs ra:p;ports avec sa voisine t 
J• t' • . 1. bl, d montagne.~ ; sur ces mon agnes conver- cord~ deva~ent et potJVaient ouvrir une 

e 1me nece.ane que asee:rn ee nar de A .. emhlée la nécessité de pren te J" All-·~e et attend à cet éll"ard les f · 
· 1 ch h d JI b'I. 1 d -·-·· gent pendant quelques jours les eux de nouvelle ~oque de relations vraiment 

hona eic e e nou,ve es -possi 1 1té8 sérieusement en main la. Question e PTO!posi.tion"' de cette """'"Îssance au su- é · · i 
1 ff · h d 1. J ~ ~- la publicit mondiale. Puis une sou•<S m - amicales ei>tne leo deux pay~. Pui•, ü 

--:,once,m.ant es a atres Y rau iquf':S. .petit cr.édit. jet d.-.,..,uell"""· elle est .......-ête à n~ocier. 
L • ·1 • h . . • d d 1 . ~~ - ~· nuscule en sort, qut se perd dans le la- y eut les 5'!nctions. Naturollement. )"a• 

e r-eseau te op onique s et'en ans 1 ,Gette .année, le nouveau 'Ptoiet de 01 5 ° Les Etats" de 'la Petite-Entente de-
l i 1 · ~ · byrinthe d'une procédure çui a des trou- mitié subi1t alors 'Une premièl'le co ......... é-e pays se on un programme .. e tiens a sur la Banque Agricole figutera -parnu mell!rent toujours pr~ts à 1ac.coinplir les é .. .. 
apprécier et à encoll'l'a~cr cette activité. les .questions faisant l'objet de vos tra- devoirs Qui leur incombent du fait du vaUles dont la. p•rfidie n'a pas de préc - lation ; nous étic:m.s .au seuil de rhiver. 
l ·e~ère que SOUi~ peu nocus aurons une dent dans l'htstot,.c::. L'hiver paara., le p1intemps vint, et avec 

.. ~ vaux. pacte de la S. D. N. h b 
bonne Stat'l.on de radiio. I t Pour nou~ aut.res fascistes, a itués le printemps no.s n:,· omph.aJC9 victoires. Après vctre légh~latio.n résc enientan 

Quant au trran"S!J)Ort .ooonme.rcial a~ les Ban.ques et la ir.éPM'!titÎQlll de cTéd;ts, L à examiner les réalités de la vie et de f.A!s !aanobons continuèrent à être appli· 
rien, ie tiens tpOurr très irnpOTtant QUÏI apTès celle instituant et dévelÔP'pant les e nouveau gouverne- J'hisl~itt d'un oeil froid, f\OUS nOU.i é- QU·éeis avec Une vigueuT méticu]euse. 
contihue r~uJièrement et en sûreté, et coopératives, vo:s nouvelles oeuVTes se· lllent de l'lralc et Je ca1torui d'une autre illusion : c'est la Nous étions deP'Uis deux mois à Addis· 
qu"il s'étende. . ront fécondes dans la vie de crédit du sécurité rollective. La sécurité collective Abeba et les sanction.. 'continua.ient. 
Le dév<'loppenwnt économique pays. inonde arabe n"existe pao, n"a jamais existé. et n"exis C'est le cas cla .. ique <Le la lettre qui 

Nos fin.ances &e triouvent à ]'état pn.sÎ- tera jama.i!'1. Un peuple viril o~anise sa tue ]'esprit. La fonn.e étrangle la réalité 
Hon-01ables mandatairea, 

Nous ressentons de dia joie à voir no .. 
tire activité nationale aoc.roÎtroe et se dé­
veloper dans les branches de r économie 
nationale. L.es mesuT'fiS économi(lue-s de 
la République donnent dans tous les 
domajnes de résultats féconds. 

Dans 1'.a~riculture, les con.ditioos 
pour la réalisation fru:.ile et 'JJ'l'ompte du 
redres::;ement se sont beaucouP déve • 

tif et féiccmd. La Gra,n,de A mblée Qui Jérusalem, 2 A. A. - Le nouveau sécurité à l'intérieur de ""'s frontièroes vivante. 
aocorde unie Împoritance particulière à gouvernement de l'Irak envoya un télé .. et se refuSf': à la confier aux malns in... AuiO'l..l.'rld'hu.i encore, la. FTallcc tend 
r équilibre, "rrive à a90Ufer les reVenus 1 gramme a~ hau~ comité arabe iromet- ceortainee des autres. le doigt SUT 1 .... T'C$1"ilotres jaunis <le Genè-
chaQue annir.e avec un excédent. Cette tant la meme mde pour les Arabes de Un autre lieu commun est celui de 1a ve .et déclarre : r empire .du Négus,, du 
année. de même, nOUJS pouvon• être la Palestin<> que .":lie accordée !'ar le paix indivisible. La ,paix indivisihl• ne Lion de Jucla.s, est encore vivant 1 Or, 
-sÛl'S que let> évalua1:ion·s ee.ront l'é..1.lisi-es. gouvemement precédent. Ce. t~egram- pou!'fait avoir une signification que iparr !contrairement à ces abstiraction"S srenic -

Tant qu'il sera nécessaire de baisser me promet que le nouveau numslre des la. guerre indivisible. Mais les peuples voÏ9es. que dit la réalité de notre vic-
le coût de l • poursuivrons la affaires étrangères sera envoyé en Pa· .. ~ Tefu,•ent à se battre - et à iusite ti- roire ? L'ert\Pil'C du Négus est mo!t et 

a VIe, nous 1 . "d - 1 , . d I . t • • d b' ! politique de réduire les impôts. Les ré- estine pour ai er a a prep8t:'ation ~ tr~ - pour es in erets ~ autres. . 1~n mort . , 

1 
matériaux à placer devant la comnua• La S. D. N. se base sur une absurdité j Il est de toute évidence qu ausst long-

( Voir la auite en quatrième plll(e) •ion royale, •• 1 qui conai.!te dans la conception àe la pa- tempa que le gouvernement tran,al$ Il· 



2 - BEYOGLU 

d<Yptera à notre égard une attitude d'at­
tente et de réserveJ nous en- ferons au­
tant. 

Un de.a pays qui nou.s entoll?ent et 
avec. lequel noe relations sont et seront 
extrêmement amicales est la Su1sse, wn 
pays petit. ma· d "une impoTtance .ex­
trême. 

Le. ~ords du 1 1 iwllet, ont marqué 
le début d'un" nouvelle époque de l'Au­
triche moderne. 

Les -aà<>Td du 1 1 juillet - que les 
commen'latet..rs pres~és et ma1 intention .. 
nés en prennent note - étaient connus 
de moi et approuvéo3 dès le 5 juin. 

Et c'est ma conviction que ces a"."'~ 
cord.s ont irend.u plus robuste la struc­
ture état)Que d.e l'Autriche. 

Tant que ju..rtice ne sera pas rendu~ 
à la Hongrie, la rpaix n.e sera pas réta.­
blie d,in., le bassin du Danube. La Hon­
grie est vraiment une grande mutilée ; 
QUatre millions de Honigroia eont de -
m~és hors de.s hontières d-e ~u.r pays_. 
So-u.s prétexte de fai.re oeuVTe de justi-­
ce, on eet tombé dans da injustice9 
peut-être pires. 

Parmi les pays voisins. no:.i relations 
avec J.a Y oug<>Slavie se 80rlt grande -
ment améliorées. li y a deux ans, sur 
cette même place, j'avais dit que les 
possrbilitm de collabo.ration cordiale et 
d'amitié avec ce paya pourr&ient :ie 'Pré· 
senter un iculT. Je reprends aujouyd'hui : 

Les conatttons suf/tsm1tes, d'orare mo­
des ral, polit~ue et économique1 pour 

rapports d'amitié cordiale sur des nou­
velles bases existent. 

Outre cee quatre pays voisins de l'I­
talie, un autr.e pays a joui ces lCllTl?S der 
niC'I's. de vastes sympathies parmi les ma~ 
ses du peu.pie italien. Je parle de !'Al· 
lemagne. Les rencontres de Berlin ont 
eu 90Ur irésultat l' en~nte entre les d~ux 
pays sur des problèmes déterminés, 
dont certains partioulièrernent impo? .. 
tants, ces jours.<i. L'entente est tonsa­
crée paT des proc~verba.ux spéciaux. 
dûmenL sign«:. La verticale Berlin-Rome 
n eat pas un diaphragme, mai~ un axe 
autour duquel peuvent collaiborer tous 
ka Etats européens. Quo;q.u• on lui fit 
des offres et r on te-ntât de La circonve .. 
nir, l'AllertN!.gne n·a pas appliqué les 
sanctions. Par les accords du 1 1 juillet, 
l' élémeat de teMion entre Berl:n et Ro .. 
me a été écarté. Je tiens à mppelor é­
galement qu.'avant les conveDations de 
Berbn. l'Allemagne avait pratiquement 
reconnu r f.anpire. 

Rien de <Sur.prenant si nous arborons 
le da.peau anti-bolchévique. Mais c'est 
notre ancien draperuu 1 Sous cet insrl;c:ne., 
nous A'Vo combattu et vaincu à la fa. 
veur de aacrifice" !lta.n~I :nts. 

li serait temp. d'en finir aV"CC la mé­
thode tendant à mettre en antithèse le 
fasciane et la démocratie. On peut vr;i 
ment dire que notre ~rancie Italie C3t 
une 'Uande inconnu.e. Il faut que 
les m1niatre, députés et autres si­
milaires. qui parlent _par ouï ditt, pas-­
eent la frontière de l'Italie. lb verront 
que notre 'Pi\Ys est celui de la véritable 
et hU1m<,1ne démoc.rat.ie. Car no-u . Ô 

réactionnüires die tous les rpay.s, nous 
sommes authentiquement révo1utionna1· 
rcs ; nOU8 ne sommes pas les emb;su • 
mevrs du pa:aé, mais nous a.nticipons 
l'avenir. Nous ne portons !pad aux ex­
trêmes conséquences la civilisation ca~ 
pitaliste, d-ans ce qu·elle a de plus mé· 
ca.nÏQue et d.e pre9Que ant]...hu.main. 
Nous' ouvrons la voie à une civilisation 
hwnaine, la véritable civilisation du 
travail. 

LES ARTICLES DE FOND 

DE L' c ULUS » VIE LOC1'LE 
LUNDI, 2 OCTOBRE 1936 

Au sPuil de la 14ème aunéc LETIRE DE PALESTINE 

Les réaITSations du Une cérémonie à la mémoire 
Nos hotas sont Dartis LE MONDE DIPLOMATIQUE naient l"" pourparlers avec notTe "ou" régime kamâliste de Dizengoff veTnement à Ankara, en vue du rachat 

l~tl fètc •l'hicr à I;\ •<:as{t tl,ltalia» de ieette ligne sont rentrés en notre vil-

Ainsi que nous l'avions annoncé, les le. Deu--c d'entre eux $Ont immédiate­
Le préaJJdent du conseil du pays allié ltiaüens de notre ville ont célébré hier ment repartts pou'l' PaTL111, où ils s' entre-

----Nous revrodutsons1 d"l supplément illus-

a'ontret~ir avec notre 
ble épouse ont quitté 

nuit de vendredi. 

hôte en ont Tap~ à la cc~ d ' Italia> ranniv~ de la tiendront avec les membres ·du si~e 
Ankara dans la victoire de novembre 1918, celui de la centTal de la Société. Un a.cco"d de pnn 

Marche EJUr Rome et la fondia.tion d·e cipe a été réalisé à AnkaTa. Toutefoi~ 
l'Empire. Mme l'ambassadrice d'Italie. ~ quest:on financière ne sera abordée eu r oc.oa ion de 

tré de notre confrère l' •· Ulus ", qut passe 
en revue toutes les grandes réali­
sations rl'J. régi1ne répuolicain . les parties 
suivantes concernant l'armée et l'état-ci­
vil ; 

!De notre correspondant particulter) 

Tel-Aviv, octobre. 

[.;a oe:rcmonie commémor.atiwe à r OC.· 

casion du 30ème jour du décès du 
vfuéré et ['t'"R'I'etté Dizengoff a été cé­
lébrée dizmaru:he soir, paT la Municip.a­
lité dans la giiaincie salle de la Maison 
du P"'-P.Je. en présence de six mille 
?Orsonnes, hommes, femmes et enfants. 

Donna Bianca Calli, l)résidait la 'céré- Gu'aiprès qu~ les délégués au<ront pria 
s'entrretenir <>.vec no-tre hôtie en ont rap- mon1e. Elle était accompaignée par le ·connaissanc·e des conditions de leurs 
porté un.e pTofonde tmpression d'affec- 1 consul S{énéral et Mme Amnao, le co· 1mandants. Ils retoumM"ont don :. an plus 
tion et de conf~anoe. Et par leur entre- lonel Boglione, attaché militaire, le tôt en notr~ ville et repartiront pour 

. · t • _ 't du a· l'at I comte delJa Chiesa, l'av. Vairese. La. 1 Ank·air:a en vue de :pounruiv.re les né-

Tous ceux qui ont 
Le renforcement de ]a défense nationale 

Un rapide aperçu de ce qui a été fait 
pOUlr l' ..trln~e démontre à que} point elle 
a été renfùœCée. 

m1se, ce sent.men se.,.._ c en - . d b Il 1 ' 

, . .salle, qu1 est -pourtant e e es PTOl>OT- gocia tions. 
mo!i!phere de toute la V111e. Ce fut pour tions, était trop petite PO'W" conteniT Les 

En eHet, un crédit de 21,5 millions 
de livres ,\urQues a été allooé au minis­
tère de la Dêfense nationale en vue 
d'augmenter nos forces aériennes par 
l'achat ou la fabrication de nouveaux a­
v-ions et la création d'instafJattions aé­
tonau tiques ad hoc. 

Cette affluence de la masse populai­
re démontre l'affection et, aurtout. la 
eympathie dont jouissait r h-ornme qui, 
durant 5 0 .ans, se consa,c.ra. à la cause 
publ}que. 

nous un véritable Tegret que de ne membres de la colonie qui, dès 3 heu­
pouvoir xeten>r plus longtemps n.os hô- 1 res, y affluaient. 
t · Le Comm. Campaner donna lecture es pa1m111 nous. , , . _ f c.h 1 

. • 1· • · c d un fort oeau et ort a eureux mes-Loin de tous les cliches ittera1res O<- l' ba d S E M C 1 
. sage que am ssa euir, . . . ar o 

ficiels. les disoOW'S francs. loyaux et i 1n- Galli, retenu par ses fonctions à Anka-
cères des deux présidents du conseil ra. avait t"'nu à adresser atux Jtaliens 
ont Tevê:tu la valeur d'une sou1ce de d'Istanbul. PW, le consul général sou ... 

ff d ' ' __ \.. haiba la bienvienue aux volontaires de fraîcheur, du "°" le un Z<lµouyr, au 
notre vilJ.e, de retour de l'Afrique Orien milieu des relations internationales de 
baie, dont les noms ont ~té Înt1Crits ru:r 

notre temps. La n.uit du 29 oct<>bTe, 
passée en compia...,"Tiie d' Atatü~k a été 
I' ocoa&ion l>OUT nous de consb&ter corn~ 

bien lNOfonàes sont les racines d~ la-
mition tun::o-yougo lave, a.u point de re· 
vêtir le <:airactère d'une tra<lition et d"un 

principe : pour les autres. elle fl re­

cêtu le partie d ·un eXiOmple. Nous a-

vons rpu a:pprec1er auHi, dans toute 
leuI .wmpleu1, les principes et l Quia.L­
tés sur leeque les eJle repo.e. 

un magnifique p&TChemin qui sera con-
servé à la •C..- d'Italia>. 

On entendit ensuite le gJ'IM'l-d officier. 
R. Ra.dogna, qui devait •parler sur les 
événements dont les Jtaliens célébraient 
hier r an11ive1saire. Il le fit avec un.e élo­
quence communicative et d:irecte. .A..n· 
cien combattant et fasci te d.e la premiè­
re heure, r orateur retraça l' évohition 
Qui, de la saine, virile et hanche fra­
ternité des tranchées qui nivelait b 
cl&e&eS et abohMait les différences so -
ciales, deva.it oorndu•re à }a conce-ption 

Par la bouche d'Atatürk, c'est le fa90Îste qui gyoupe effectivement tous 

coeur de la nation tU&rque tout entière 

volonté de défense 

l~s citoyens au service de l'Etat. Il paT· 
la éfcalement du syndicalisme fa'9Ciste et 
de aon complément, le corpœiativisme qw a'eipnmait. La 

de la paix de n()J nations, autant que qui en est !'élément moclérateurr. 
1ewr volonté conatructive et civilisatrice. 
ex;pr.memt un vér1ta;ble front et une dis­

cipline en face de ia nervosité et de 

l'indécision de rEuro.pe. Cette di,ci1>li­
n.e est équipée avec les réalités de notte 

temps, nos néceSbités et nos buts natio~ 
naux. La .politique que nous suivons, 

nol16 et nos voisins, e.rt une politiaue 

d'avenU". Nous en 90Irlimes convaincu . 
Seuls ceux qui marchent su.r la voie tra­

cée :pa1r une telle politique peuvent épaT ... 

gner à eux-mêmes k.s jn.convénients ré­

sultant de la perte de temps. 1'0'Us ao'm· 
mes c-onvairu:us que la cause de la guerre 

Il s'attacha tout paTticulièrement à 
démontrer comment le fascisme, pro -
fondément novateur, ~ut néanmoins. en 
dépit de la haT<hesae de """' conceptions, 
sa,uvegaTder deux aspects eMentielis de 
l"â.me itailienne qui ont leur ex;presA~n 
d.&M la religion el la monacchie. 

Nous ne l'enterons pas, d. ailleurs, de 
donner un ré.umé même suocinct, de la 
très belle conférence du gr.and. officier 
Radogna, car ce serait la trrah-ir. Bor­
nons--nous à rendre un sincèfre homma­
ge .aux dons de )'orateur qui sut user, 
avec une réelle maîtrise. de ~outes les 
reuource.s de &0n tak.nt ; il toucha les 
cordes les rpiu.s sensibles de l'âme de ses 
au.d,lteurs et. à certains moments, ~ut dé­
chainer chez eux la l'éa.ction spontanée 

et de J',aare "on, ;1Î elle n'est pas arrê- d'un éclat de rire franc, vigoureux et 
tée, avant de prendre feu, ee consume· 

ra elle - même et. final ment, fera 

faillite. !\lais cette v.ictoire du pac1-

fimne ne .saurait être le fruit d'une ré· 
eigna.t~n lâche ; elle ne ipourra couron­

ner qu
0

une volonté agi!S.Sante, luttant 

sans cesse, s' éla-rgiseant et travaillant ns 

répit. 

.i OWI so~aJtons respectueu:!e'ment 

~in. . • 
Le grand officier Radogna QUI a ve· 

cu assez )ongtemps en Turquie, a parlé 
avec ,ayrrupathie de notre pays et s'est 
exprimé à f égaad de 9eS chefs éllV~ Une 
oeompréhen:\lon pleine de respect. 

Ji a été très longuement et très vive­
ment ~,ppfaudi. La réunion s.'est achevée 
par }a projection de quelques tr~ beaux 
films. 

un bon voya.ge à nos amis. Ils appoorte· ti 
Le grand offi:ior Rade>gna e6t repar· 
pour t'ltal~e par l'ExPTess d'hier ~oiT. 

LA PRESSE 
Po111· l't•xéPulion <lt•s t•lu11·u1•s 

pr11!1•ssio11 ne lie" 
Un confrère du s<>11 annonce qu'à la 

suite de certains incidents récent!"! dont 
les journalistes ont été, bien involontai­
rement, le!' hN.os. le ministère de l'in­
térieur env!5'3Q'e l'élaboration d't1n rè­
glement établissant strictement les droits 
des rep?lésentants d-e la presae et lc9 
facilités dont il-s devront jo\11.Îr dans l'e· 

La direction des fabriques militai­
res a été autorisée à prendre des enga­
gements s'élevant à 'J 7 militons de li· 
vres P<>~r l'achat de canons et maté­
r.i.el -d'artillerie et pouT compléter les 
stocks eA.istants de fourniture militai-

Au fond de la scène, tombait une im­
mense d.Tan>oau eioniste. Au milieu, une 
petite estrade .cauverte de c.rêpe, ent~ 
rée de plantes vertes. Sur le 1>la.fond 
de la scène, ·également trecousvert de 
crêpe, TessoTtaient. en relief, les annoi­
ries de la municipalité. 

xerc.ce de leurs fonctions. 
Au prercie:r rang, on HllllMQUai t .le.o 

Te. 1rMnd.s rabb;,.,,,. Amie! et Ouziel, M. 
DEUIL Un crédit exception'1"1 de 2, 1 millions 

de livres turQUS a été accordé 'Pour La Foorly, secréta.ire Tept'ésenta.nt le g<><Jr 

vemeur, M. Croobie ; M, Càu:rche, TC· 
mazine de guerre. présentant le gouvernem.enlt ; les offi-Hier se sont dér<>ulées en 2'Tande La nation turque, '-omme preuve du 

Les lutu"raillcs tlu !1én(•ral Fsa(l 

1 d 1. l' 1 ciers Chimchi et Epstein ; le conseil mru--·P'OJTI·Pe les funérail es e o c,u iste, e respect et de l'intérêt qu'elle ?Orte à 
b d ' d nicipa:l au complet, les juges de Tel-A-Dr. Esa1d. La ière. entooT1ée un ria- &On arrmte, hm a fiait don, par l'entre-

• L .. _ · d 1 viv; les parent.. et les eimis d,e feu Di-peau tU?C, a été portée a o:rias e a mi~e de la Li.gu,e aéronautique, de 34 
· " 1 • zien.,o.ff, etc. ma-1son mortuaire JU8QU a a mo!Quee a.Vions d~nt 9 de la par:t d'Istanbul; 9 

Ûmlaniye. l'inhumation a eu. lieu au d'Izmir . 2 d•Ad.a·na : 1 d'Adapazar ; La cérémonie débuta 1)a.1' une élé­
c :metière Cataldag, où de., di!IOOur. ont 3 d·Ank.na : 1 de Bafra ; 1 de BurSll; gje funèbre chantée ""1T le c.hoeuT de 
été prcmoncés par le Dr. Zeki Bundur, J de Seyn>n ; 1 de Manisa ; 1 de Mer- M. Low ; M. Pinkas, membre du con" 
ancien élève du dtitpa·ru, et l'étudiant sin ; 1 SamsU:, ; 1 d'Odemi~ ; 1 de aQl mUlll!Îcipa}.. tint, ensuite, à appor· 
'1 M ff T d 'T' 1 1 d'U k"' ter le •_;but de Toconnaissance de toue " . uza er. ar...,. ; . e 1 urgut u zu o- u• 

Dans le cortège précédé de dé-"..:ache- µrü ; J d'Aydin. les Juifs, en faisant le voeu que ja.-
ment!'1 de ~oldats et d'a~enl8 de police Les grandes man~"euvres auxquelles mais le nom. de Dizengoff ne sera ou.­
et des porte'Urs d~ très nombreuses ('OU J' a:ranée s l'!'tt livrée '1e ~ont term.inées par blié. c CaT, dit--il, vous VOWJ êtes sé· 
ronnes env<'yées notamment pair le mi- un wccès incompairal:.le. pairé des vjvants, mais vous n'êtes pas 

ni tre de l'lnlérieu1r. la Municipalité d'I - Les exercices d'artillerie, q.ui ont eu mor-t. Votre nom brillera de toote sa 
ta•nbul. le Croiseanti-Rouge, l'UnfversÎ· lieu à Istanbul et auxquels partjci- erpJendew- au ciel de 1a Palestine et 
té, le P.a1Tli RépubJlca;n d.u Pecu1ple. on paient J'\!S forces de tf·rye et de I'ah ont montrera. aux d.rigera&nta k chemin QuÏl 
re-ma.rq.u ~t la présen::ie du ..général $u.p- été très aippréciés ipar notre grand Chef, faut anivre. Vous êtes pa.::rti "POUT ce 
hi, directeur de l'école de médec ·ne Atatürk. long voyage, Ml moment pl"écis où Oin 

môlilaire, dea prrofesseuTS de l'Univer ité Parnû les lois é'laborées pair le Kamu· avait le plus be&oin d.e vos conseils. 
et de nombreux collègues d.~~~~~t._ ta.y, celles qui concernent l"ainmée &Ont Maintenant, nous sommes des orphelins, 

F d.e nature à renforcer la voie heUTeu.se oa.r notre pè11e, le rpère de la ville, n'est 
Le (( yali » de aik bey suivie pour son développement. pl!Us. Mais nous ju11oa>s de continuer awr 

a Bebel{ Citons, paTmis ces lois c.elle con.. vos t-riac.es, a.fin que 1a génération à Ve· 
--..............-- cernant les amélior;ltÎons à introduire nir, 38Ghe Que l'homme qui e. construit 

A qui a appartenu, en dernjer lieu. dans le programme de renseignement la ville magnifriQue de Tel-Aviv a lais· 
le fameux yali -du chambeLLan F aik bey, des écol.!s navales et les modifications ea>- eé s.on cttl'liprânte partout où il a pa. 
à Bebek ) po•tées :, la loi militaiTe. sé. • 

Son premier propriétaire fut le père N'oublions pa.s qu';,, r occasion de la Mlle Olga, 8CCl'~llalIC de la mu ·ucipa-
d.e l' éc.nva..in Hayrullah efendi, lequel victoire diplomatique de Montreux, le lité, donna lectU!J'e du tesœ'Inent 9J))r1· 
était aussi médecin en chef du sultan Kamutay, représentant de La nation. a tu.el du défunt, que qlt09 Jecteu'IIS con­
Mahmud IL voté à 1' 11.nanirnité sie <.onifiance en notre naissent déjà, eous le titre de cl.a mœt 

Si r on en juge par son architecture, anmée E"ri lui adTessant ti011 salut. par le baiser >. P:ui.s M. Dov Hoz. vice.-
ce yali ful construit à r époque où Hay- En O<U~re, La haute a~emblée a ch.a.ll{é mair&e.djoml, a parlé du cO;lllttructeUT, 

rullah efend1 obtint son plus haut grade une délé~ation d'aller fleUTir en divers du bâtisseuT de la ville de Tel-Aviv. 
reÜKieux, c'est à clire c ~ker > et endroits .Ju pays les turnbes des soldats. M. Dov Hoz dit que le ma.ire eet mort 
c Reisülülema >. tombéa d-J champ d'honneur. •lllT •a. brèche, en ple:in travœl, 4llll.T le 

C'était un érudit et un poète. La réot-Kanisation dea services è.lwwnp d"honnei.n. c Oizengoff, c'était 
11 savait manier ause.i bien la satire. de l'état·civil fh()IITI.Dlie qui passait immédiatement des 

témoin l'inscription qu'il fit mettre sur L•organis:ation des bu-reaux de l'état- paroles aJUx actes. Sa mort: a été une 
sa phainmacie : « On trouve tout ici, mièr,e du bon 'Sens dan::1 la coopéra- perte inép.arable pour tous les Juifs du 
sauf oe qu'il faut pour guérir > f tion des Arméniens de la .,.égion d"An- monde entier~ mals il N>U& a la'9eé c.om· 

li mourut dans ce yali, en 185 3. takya-l<kenderun, revendiqL>aa\t avec les me legs le tJ:ava:il et, c' eet ;e,n oontinua.nt 
Le ya•li pa.ssa. ensuite à Mütercim Turcs. lï11dé'Pendance de leu:r foyer aue son rêve et ·en auNant .sa tftl.oe que n-0us 

( traducteUJ') Mehmet Rü.:;.tÜ pacha, à nou~ vons tenu à relater la qul"stion ~ons dignes d-e Juj >. 
qui on d<>nna le surnom de traducteur dans toute wn ampleur.:>. M. OO'V Hoz a temniné en dieant Que 

TOnt Ml peuple Y<>lll!oolave, qui nourrit pazce qu ïl avait traduit en tu'l'C d.iven; civil ~ tépondait plus aux besoins ac- le nœn de Dizengoff -teu-a à i"""""' 
une affection fraternelle à !'~rd de LP 1'1'10111· dn 110~ IJ.,~·M'Ollb ouVTa~ e.n .fu,ançais. tuels. immortel. 

LE VILA'iE'I 

la luf<luie, le salut d'un pe..,ple frère. Les boy-acouts d'Istanbul qui ont Après lu.i, le yali passa à Ahmet En effet, il Y avait juoquÏci, un em- M. Néd.ivi, ~étaire général de )a 
l d Cevdet 'Pli\Cha, qui en fit aa. résidence ployé de r ébat-civil rl un secrétaire Polll' Notre idéal est le bonheur die nos deux pa.rt:cipé à Ankara, à a $(Tarn e revue municipalité, lut 1a. dernière Teconnna.n-

de la fête de la République, sont ren d'été, b:en entendu, quand il se trouvait chaque • kaz.a •· dation du. défunt en public, où il dit, en 
patrjes, tr~ ce mati'n par le train d'Ankara. ici, c'est à dire quand il était ministre. Or, ~a fonction du CMaatore est des _

1 .r .. co.nu'ici, nous nou.s 90IIUTles occu'J)ée ......, car il fut très long-temps valri à Bursa, phld imilorta.ntes. .s'adressa.Si nt au peu:µi~ : . ~ 1 •1 Falih Rifki ATA Y, Les nwrts 1tllt•man1b 1ll•sa. I S D 
1 

. c vous tenez a mon souvenrr, qui du Continent. Majs r tal.ie eat une 1 e. an:iœ, en yri.e. an:s ic -pays, un Tf'Censement avait 1 c.h f . d · ti 
rJ r f ta llar1la1wlks Il décéda en 1895, •• f . 1904 J ' 1 1 ' vous est er, aJtoa es souecnp ons 

Il faut que ta •C &e ....., Wle men • d Ca ete ait e~ • ' .ebtl, ~~uisf ors, 1 na- ,afin que le musée cLe Tel-Avtiv, auquel 
]ité 1nsu.Laire. c·est le aeu-1 moyen Po\111 ,:~:::: C'est chez : :::::::::::::::~~::;:;' Le vapeur Uaur a ramené hier e .. c· est apr~ la moTt de ce dernier Que va1t pas ~te pos::a e u en aire un se- .. . , f d l'ra 1 
elle de plaGer 'SUI leur véritable plan les """ """""""'""'"" nakkale, les dépouilles des solda1s et Je yaÜ devint la propriété du c.hambel- co.nd, 1J "-; consaicrd~ une

1 

par"' e mor~ ':'Al: 
problèmes de la é ense mautlme e . • ' n ai Y. L<>s r<>gistTes de celtr. éJ>OQL'C étiaient la haUlteur cl.es musées étrangers, , 

d 
f • · d B A y N de marins .ullemands morts pendant la 1a ~ ·k be PWsae se eve apper et ee ma.mtenrr a 

la nation. L'tta.li,e e&t une ile qui s'im- -~-~ -~.= ;'~ ;_;_ ~,~ :-'~ grand.e guerre, pour la défen.ae d Dé- Je ne sais ai c'est un don laiMé dans un état tel qu'il était irnPo<>eSible de 1 On récita la prière des morta ~t l'as-c:lan 1 Méd ·~--'-e tro1'ts. L'1·nh"~-.tion .olennelle en au- ~T Lütfi a<•a, mais le fait est que dano · l 1 • l:i' 
merge • a •~ .. -·~ · • . . -·- ~ ~ a en ser_vir, a ors ~ue a ~enue r~ ex_e oisla.nce se aépa,ia, après .. voir chanté 

Cette mer _ je dis cela pour le~ An-1 § § ~ .ra lieu diirna.n.che prochain, au ci - ce yali.i pendant des années et des an.. des regi&trc!i de l etat··;iVII est nec.essai· debout le chant .i_ 

1 
.......... oir, 1' cHatik-

glats qui ,,•entendent peut-étre à la Ra- ~ ~ ~ !l-;a, lbliklRI Clttddewl metièr.e du parc de l'ambassade d'Alle- nées, il y eut une suite ininterrompue J'C non s<uJement pout 1-es .affaires de Q,>C ........,1" 
dio- est, pour la Grande-Bretagne, une ÏÏÏ eu r..~., dnPtt• ni;.,lla<'"

1'"
10 

ma.gne à Tarabya et l'on profiteM à cet d'orgie auqudles participaient un harem l'armée, mais également pour les parti· va>. 
route, une de ses nombreuses routes, un ~ § § qun .,- 011 ._: trouv1.:rf>z ~l~\·l:1n1t~ lt>!ol ~. !. ~- eff.et de la "Présence en notre port du des mieux fournis. ouliera. 
raccourci pour attemare plus rapidement i Ï l ~ACS de me1lle11r ~oûl•JI• 11 vous croiseu.r·école, !'Emden, ce qui donnera Ceci est d'au.tarit ,p!U& remarquable, li fallait Téforimer le ~o.ut doe Ion.cl en 
ses lointaines colonies périphériques. Ï Ï Ï fa11t pour l.1 •a ,011 le, GA1"'1'~ 1 ~ j à la cérémonie 1lln reltef tout partioulier. Que dans une épOQue où il suffi.oait cle ale co.m.ble. C'est ce que le gouvernement 

J'ai dit, par pwrenthèse, que lon;qu'· l l § du cler111er ni el ll'S BAS 'I"" ; ; ; 1 t•s ÎlllJlÔls lie irnluslrlt'ls r~unir cl.à°": un e~roit pour être dénon- lr"i>ubl c.ii.n a fait en promulguant une 
un Jtaüen, Negrelh, élabora le projeti·-· \OU~ dt~ .. irerÎt'Z a\oir , Le ra:ppo!'t, prépa;ré de lOl'lS{Ue date, cc au ipalais, Fa.ik. bey pour&wva.1~ c~~e,loi obli;>{eant tous les (,,:.itoyens turcs de 
de l'isthme de .Suez, awtout en Angle- ;~:::::::::::;:::::::::::;;:;:~·.·,'.:',',::::::·.:·.·,:::::·.:::·.:::::::·. au wjet de9 réductions d'impôts que ~ol- vie de Nxure eans êtne ·n'Uliement inQUJe- ge cho' i'l' un nom de famille. 
terre. on le traita <:I.e ID<liœe. "'""""'"--"""'""'""""""""""'""""""' licitent les indllo>ltTiels, est en voie d'irn- té. Le oa:-agraiphe 7 dr. l'article 36 de Or. Il

• pour d'autres cette mer est un. el d Il dépensait des sommes folles pou• 
1 1 

· 
1 

·11 _ Ll' L -LES ASSOCIATIONS pression. Il fera adressé au ministère e a 01 aur ea v1 ages °"' ,ge caaque route. Pour no.us Itali. ·ens •. elle est la .v•e.. l'enlTetien de la domeoticité, des ser- Il • · · d I .. -' 
!'Economie &ous la fonme d'une brochl.ire. vl age a tenrr un ye14,1stre ans eQUCJ 

Nous avons dit mille fou et nous repe-
1 

.\1, Ft•vzi Toua~·, lll'èsilll'llL L'ENSEIGNEMENT vantes, des cochers, des hôteliers .. , .., population doit y êtTe in8C3'ite. 
tons que noua n'entendons pas menacer 4111 « :J~u ru 11 • A-près La mort de R.i.dvan •pacha, 'Pré· Ce t:ont ces Tegistores qui aervent de 
cette route, que nous ne nous pr<>posonsl Saucliou' contrt• •le~ prolessuurs fet de lai Ville, Faik bey w:quit pouir base pou< la délivrance des actes d' é-
paa de l'interrompre .. Mais nous exi. • Les membres. de ras90Ciation, cT~- Nous avons annoncé que Je oadTe des neuf mille !ivres-or le k.i.osque de celui-ci, bat-civH aux citoyens. 
geons que nos intérêts et n<>s droits! ram> ont t<'nU hter leuT as..<>emblee ge- professeurs d"" écoles minontai~ et citué à Gozte,pe, On comprendra aisément l'importan-
soient respectés. li n'y a pas d'alter - nérale. Le=ture a été donné7 du r.ap - étrangères a él>é complét,é. Huit proies- Aux promena.deo en barque deo ce de "ette Téiforme qU1and on llOnl{e 
native : il faut que les Ana-lais se déci·! port du conoeil d' a.dmini•~ratlon qui a'.'- """""' qui ne donnaient pa• t'él{ulière " femmes du harem, à Bebek, ava:ent qu ïl y .a peu de temps .. ncoTe, beaucoup 
dent à reconnaître le fait accompli et nonce le suce.ès des dema!f'cii,..a QU il ment lell'Is COU!'s en <>nt été ex.chi. BUCcédé celles que }e maître et elles- de citoyens ne ponéd::t.ient pas du tout 
irrévocable. C'est le oeul moyen de avait entrepTises pour faNe allo~"' un mêmes faisaient dan des voitures de d'a<:tea de I' état,civil .,t que pour en 
mettre fin au malentendu qui, de bila-! cmodreoe> de T<>J>hane aux conc1toy~~ LES CHEMINS DE FER ga,La qu.i, oo.,.me luxe el riches.•e, ne le dre•ser on n'avait même pu de baaes 
téral, risquerait de devenir européen, Il a.rrr1vamt du Turkestan. On a procéde Le rachat ih's Cb~mins tic Ft•r cédaient en rien à celles etn<Ployées par 
n'y a qu'une seule ao_lution : la r-:oon·1 ensuite. à l _él_ectio~ du, nouveau, con - le sultan, aux cérémonies du c-Selam 
naissance entière, rapide et complete. -&eil d aclm1n11'trahon a ~ pre~ence C>ricntnux lik. > 

Mais, il n'en était pas ainsi, si l'on duquel a été désigné, n.otre érmnent Une 'Par1tic des délégu • de la Société Sermet Muhtar Alus 
chttche à ll.lffo.quer la vie du peuple!conhère M. Fevzi To.,ay. des Chemins de fer Orientaux qui me- («Tan») 
italien. il faut savoir qu'on wouvera le ===,_,.......,.,.,,.,.._,.--._,-._,,.,_,,,.,_,.,_,,..,_,... __ ,!_ ___ ..,.....,, ___ ""':""""""".""""======;,.,==-----.;..,,-...,,,,;,=.,..-====.--
peuple italien debout, comme tm seul 
homme, pour sa défense. 

Voici noe directives pour l'année nou .. 

velle : I • 
La paix avec toua, proches ou om· 

tains. Mais \me paix armée. Notre pro­
gramme d'armemenb SlD' terre, sur mer 
et dans les aira sera poursuivi et régu .. 
Iièrernent développé, 

L'énergie productive de la nation se­
ra accrue dans le domaine ftl!t'icole et 
industriel. , 

Le système corporatif doit être diri­
gé vers ses réalisations définitives. 

• 

suffisants. 
D'aprèe la lo.i nwnéro 2.5 76, leo h.a.­

bitants rlu nouveau vilayet de Tun­
eeli ont 1a latitude de s'inscrire dans 

l'espa.te 
tres de 
mendes. 

Joeeph AE.lJON. 

de deux ans. dame les TegJS-

1' état-civ:il sarte encour1T d'a~ 

On est convaincu que oette meauore 
donnMa :le très bon téwltata. 

On "e =uvient q11' en 19 34, une loi 
a été pro-.miulguée pour inviter tous lee 
citoyen& et cela aans n1en.ace d'.amende. 
à d..éc.lare.r les mariagea. divon:ea, et 
décès. 

Par La 5uit.e, 3.655.537 n.ai9oancee ont 
été dédareea ; 2.426.023 décès. 631.471 
mairi.agea et 13. 143 divorces, 

A la suite de l'ap?Jicatio.n des dispo.­
aitions ,-!e !a loi numéro 1312, dan, une 
année, 25.506 familles de r~iés et 
398 familles émmgèrea, ooit en t.o11t 
25.904 pcr~onn..., ont .ac.qW.. la 8Ujé-
tion turQue. 

Par contre, 
été déchu.es. 

359 penon.nies en ont 

rv1ais 1 y a une con~uence que. ie 
1 voll5 confie, à vous, habrtanta de M1la'll 

l'aT<iente, c1ui a témoigné ces jours-ci 
cle aa. ll'T"'nde âme. Je Mtis aûr qu'a.u 
n 1oment même où je prononcerai cela, 
oe- L"tC:ra déjà pour VO'll'S un im'!>érieux 
devoir. Vous devez vou-s mettre à l'a­
vant • garde !>OUT la mJ&e en va le'IJT de 

_ II parait que l'on usera de bou- ... Si le médecin m'a recommandé, l ... Je 
teilles graduées... Cela est excellent... J par exern_i>le, de pren?re 77 ,5 irram-

1 
sana le 

1 mes de vm toua I... aoll"I ... 

ne ri1<1,uerai plus d'en prendre, f ••• U faudrait aeWement que les verres - Oui, et qu'ils fussent. aussi . pour'" 
1 • aussi fu9sent gradués, 1 vua d'un système automatique JC>Ctant 

ve>uloir, 
777

•
5 

Jrl'&llllTles ' ( IDeuln cle CBmGI Naàlr Ojller cl l'O•ml ;dè1 que la limite fixée e1t dépwée 1 l'fznpire. 
• 
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CONTE DU BEYOGLU • 

Le spéculateur ---Par BERNARD NABONNE. 
Depuis trente ans, .\1. Fernand BaTa­

thier habitait à Auteuil un petit hôtel 
Pëlrticulie-r qui avait connu de nomhreu­
&ea fêtes, Oiir cet hom;ne jovial, qui n'a .. 
vait jamais ex.erc.é de profession bien dé­
finie, Javait pa.é &On existence à s·amu­
eer. 

De f~ille riche, il a.valt mené une 
vie fo'f't idWpendieu.,.e : mais, à l'enten.­
d·re, 808 f.,uea ~3CS avaient été am­
plement couvertes par de remarquables 
t1.pécW.atlo11a de toutes aoztes. 

li possédait (luatre neveux ; et, n°ai ~ 
mant pas oe• défaut• chez les autre., 
c'étaient Jt>s plus économes qu il pré.f~ 
iiait .et .1U

0

il mettait J'\U courant de ses 
fructueux <ple.cemeni. poua la plus gran­
de jalou•ie des délai•sffl. 

c Il }a.iuera tout ce Qu'il a aux plus 
riches >, i"'t'11SMent amèrement ceux-ci. 

- J' eti profité de to.utes les occasions 
.poeeibles, disait M. Bal'athier à ees pré· 
férés. To.uLe ma fortu"le est investie en 
immeubles, 'CT1 terres, en valeurs in­
dustriell~s. Il ne faudrait. pas que j'y 
touche de pbiC'llTs iannées si ie veux 
que mes plaoement.s pllÎssent porter 
leUTS huit~ Malheureusement, il ne me 
:reste plus .de disponibHité immédiates. 

- Qu· à cela ne tienne, mon oncle J 
a·exclamaicnt les neveux. Laissez vos 
immeubles et vos tii.rf"S acquérir toute 
lCtJr vale-.IT. Nous siomnurs à votre diso­
position JlOUl' vos d~enses, aUBtSi co~ 

pjeuees 30ienklles. A votre âg~. vou.s 
ne dev~z VOU$ priver d~ rien. 

M. Ba.rath1er haw>ait les épaules et 
ne se fai8clit pas prier. 

- Ma foi, facceipte, Mpondit-il. 
Pui-s, lc:ur montrant r énorme coffre .. 

for.t qui rctl'ljpliseait une carvité faite pa'1' 
lui dans l~ fond de son cabinet de tra­
vail , il ajoutait : 

- En bomme, si je spéaile, c· est 
paw que vou-'J :eoyez plu.s r!ches. l "ou.t 
ce qui est · ..dedanL sera ~r vous a 
ma mort. 

li y "\Vu1t plUSJeurs a nnées de ça . Ses 
titre9 avaient dû augmenter sans 

quSI ee décidât à les vendre, .. lor&Que,, 
rentrant, un aou, dans l80n hotel par~ 
ticulier, il trouva a.vec stupeur sa porte 
entr·ouverte. 

pas la cause, yéf]échissaient, échani;:uien.t 
leurs Rnpresaion è. voix basse. 

Enfin, Joseph décla:rait : 
- On '\·eut bien se taire. Mais le 

silence !\e paie, Monsir.-ur Barathier. 
Lïnterpellé esquivait une grimace : 

po.urtant, é!iprès quelques .secondes de 
si1t"'nce, :1 murmura : 

- Combien / 
- Dix mille fi.ancs, répondit Ja· 

<eph à tout hasa.r<I . 
L'oncle f.-iillit pousser un .soupir de 

soula.gement. Il aurait été capable de 
ver.ter heaucoup plus à ces bandits 
pouJT qu'_ils se taisent. 

- Ent!'l\du, accepta-t-il. Seulement, 
i e n 'al oas cette saJT1me sut moi. _Je 
vous la remettrai d ' ici deux ÎOUll'S 
dan ran tichamhre d e votre patron. 

Son a.cct"nt et sa frayell'I' inspirèrent 
confiance .eux èeux homtmes, qui tou.­
chèrent, en effet, le suTlendemain, La 
somn1e exh~ée . Ils ignorèrent, bien en­
tendu. 'lu.elle venait d'être crrrtp!"\mtée 
à leur proq:xre patrcm, un de.s neveux 
uréféré~ cJ.e M. BaTathier. 

- Qu ,!'l cuTiieux rnillionna;re 1 dit 
Joseph à Je-an en faisant le pa.Ttage. 

- Pour moi, il est complètement 
fou . répo'l.:lit _f eam. 

Ce ne fut pa~ 1' o-oinion de~ neveux 
à la mort de leur cmcle 1 

LES ARTS 
r.onrs fi•• mnsiqne au Halk••vi 
La ,.-ction du c Halkevi > de Beyo­

..,.lu a c;r,Oé dM cou~s d ie viol..on, de pia.­
~o et d'orchestre sym.phoniquie. 

Lee in9CJ'Îptions pour ces couT~ .com-
mencent;.. 3 \n.ovembre 1936 pou.T 
prendre fin le 10 du même moi. 

Ceux qui veulent sïnsc.ri:rie sont pries 
d-e s ad~e .. er à la direction du Halkevi 
munjs de leur acte d'état-ci.vil. 

FAIT INEXPLICABLE 
MAIS REEL ... 

\hie Economiq 
Les créances des n1»go­

ciants exportateurs d'œufs 
en Espagne 

La B..nqt>• Cerrtmle de La Républi­
Que commence '181ujowd'htri à ?'églt:'lr .Lee 
com'Ptes de no.s négociants ex.p.ortateUTs 
d · oeui"S en E!l?agne en ba"Se du coun de 
Ja p~ta au moment de la transaction. 

La situation sur le marché 
des œufs 

Le. pTÎx d.es oeufs eont en hauaee. 
La "!tr&nde oaisse se vend à Ltqs. 2 3. 
Des eX1POTtations sont faites à d-e-sti-

nation de la Grèce, de la PaJtestinr, d-e 
!"Allemagne et de l'Jtalie. 

Les prix èu âétail ont a~enté auMÎ. 
et on enregi!tre le cours de 100 pa.J'6S 

pair pièce. 

La récolte et les n1ineurs 
Un 21'18nd nombre de mineuns s'ébant 

rendus dans ~eurs -payS .au moment de la 
réco.Jte, l•es diverses sociétés m1n1eres 
de Zoni;:uldak Gherchont des ouvriers 
pour ce>mhler les vides. 

Les prix des noisettes 
Le marché .des noisettes est "tation­

naire à Tirabzon. 
A la BouT&e, les dernières ventes ont 

été fa:ites en base de 71, 7S pi8'11r'Ct! pouT 
les noi,.,.tte• décmtiq11ées et à 34,S ptrs. 
POll'T les noisettes en coque. 

Les fruits <le la Turquie 
La production et l'exportation de 

nos fruits sont à 1'ordre du iour . 
Nous continuons donc, aujourd'hui, 
à fourntr certains rensetgnements 
sur ces produits. 

Le guichet KADER (à E.minonü), Qy 
est rcun.a.1~QU•ablernent favorisé par le anges 
~rt à chacun des tirages de la loterie f D"après Iee statistiques, il y ~ dans le 
d~ favtati:on eot ce aocnt ses clients Qui pay;, 466.000 oranger., et 69.000 ci­
en profitent. Ralliez vous à cett~ phar- tronniera. 
lan..:e afin d ' êl'Te touché vous a.u. ' pa:r En l 93S, la prod.uotion " été de 
un gros lot. Millions d'oranges. 

TARIF D'ABONNEMENT 70 à Dortyo] 
64 à Antalya 

3-BEYOCLU 

e et Financière LA TURQUIE ARCHEOLOGIQUE)fouilles rei>Tirent au orint.em,ps de l'a.n-

t f ·11 d B née 1935, et, sauf quelques courtes inteT-68 10UI es e ergama ruptions. ~ontinuè .... nt juaqu'à mainte -

un pœt d'une grande importance au Nous ltsons dans l'"''Ankara'' : 
11>oint de vue de nos ell!PoTtation l'n Mé L"activité déployée P-OW" la détouver--
diterr.e.née Orientale. Nul dO'U.l<P que te de vestiges susce1ptibles d'.éclairer la 
Mersin, qui est en re)ation directe avec nouvelle orientation prise par les re­
Adana et les territoires du su.d-oùest t:herches historiques a abouti à d·heu­
de no.s pr.ovinces oriierncaJes, et qui est reux résultats tout p.aTticulièrement dans 
reliée par voie ferr.ée avec son hinter- la région de Bel'gam-1\. 
land, iou~ra à l'avenir un rrôle prétpon- Au cours des fouill""s entrepriset dans 
dére.nt du point de vue de notre com· .cette ~égion, on a mis a'U jour le tem­
merce avec la Syme, la Palestine, l"E· ,pie d"Euoculape, des théâtres et l"acro· 
ltYJ>te, !"Extrême-Orient, l'E.uiro0e et l"A- pole. 
mérique. Accordant à ces découvertes toute 

Le port d'lnebolu est ùnJ>ortant en lïrn,poo-tance qu'il co'TVient, le ministè­
prop0Tti011 <le l'activité commenciale dee re d·e l' I. P. a édifié un musée: à Pro ... 
provinces qu'.Î se trouvent derrrière lui. ximité die_s fouilles, où ont été exposées 
Le trafic de ce port se trouve Que}Quc les ipièc:es. En outtre, If" ministère a f&it 
peu empêché par Sa situation très ex .. édlfier une maison de!>tinée à abriter les 
posée aux tempêtes de La mer No:ire. M.vant dé3ireux de se li~ à de!t étu-

D'aidleurs, Cide, situé un peu plu'S loin des prolongées sur l' empbacement même 
au SUT d' lnebolu, se troucve <pN>tégé pa.r des fouilles. 
la pointe de Kere~pe; cette ]ocahté est li existe, à 1' eat de Bergama, un ~and 
en outr.e reliée par d.es r"outes nou'VC'l· édifice rectangulaire de 260 mè-
1etment con:,trl\Jites à Kastarrnonu et aux trea de l::>n~ sur 1 1 0 m. de )a'!"ge QU(\ 

provinces situées à •I' awière di, Inebolu. la population loca.le ..f:énomme c Kizil-
C' est d0111c à Cide que I' on pou1'1'ait Av lu • · 

édifier avec bonheur le nouv.cau J>C)lrt Ses d.eux angles du nord et du ~ud 
d'lnebol•u, eau ce point offre toutes tes . ont plaqués de to•1rs rondes, dont 
pa;rticularités naturelles nécel!ISB.ires enf l'une e9t actuellement empJoy.ée com-
la circonstance. ! me dépôt. 

Si l'on tprend en considération kt 1 Cet édifict", Qui est ~onstruit en bri~ 
COmmtmication qlJÎ s' élendna à J"aveniri' q~es rou~eS, ~t. partJeJlement entou­
aux provinces orientales, on peut, dèe re pair l~s hab1tat10ns ~-e B~tlr3ffia. 
aujouM'hui, ble faire une idée de l"im .. J Un g-r .. 1ad nombre rl arrcheol01inl<es et 
pontance qu~ doit acquéirix le port de d'historiens ont, Ïlh:iCJH'à présen't, émis 
Samsun. •différentes opinK>ns C'l ce qui concer~ 

La nécessité de llél con.struction d'un ~ l"or4tin.e et le caractè.,..~ de cet édifice. 
ia'l"ge iport en cette ville, est patente. ; L.'on ~uti.nt tour à toll'r. qu'il. s'agis~jt 

Quant aiu port de Traibz.on il a é$ta- d un etabhssement de bams. d un palais. 
Jement une -grande irn,portanc~ diu point ' d'une, bourse: ~'un .. maxhé'. .d'u.n forum~ 
die vue du transit avec l" Perse. La vil- ou d une b1bhothequr. L mslt1tut aile. 
te de Tnahzon se trou:ve. pa'f Te.pport à: m~'nd s>,c.c.wpe to~t paTtÎ'C1Uliè~e~~nt à 
Sa..mSUdl dans une situation beaucoup d.ecouvrir le carra"Ctel'!e de _cet éd1f1ce et 
p]us f~orable à la création d'un gyand l'utilité ·~u'il rpouvait avoir lors de aa 
poot. 1 constrw:t1on. 

Au moment de leur OCciupation. les , LN f".uilleo de Kiz.il-Avlu avaient 
RUS1$es y ava'.ent même enta.imé cer _ i commen : ~ en 1934: m~t!f, comme e!les 
tain travaux. li ·reste à étudier l _ pro~res.sa1ent en d1Te-"'hon des hab1ta-

a ques ' · · ·1 · · ' b f d' tion de .sa'•oir -parr quel IPOirt il serait • taons c1v1 "!S. on a;va1t ~~ge ,on, a in a-
préfére.ble de procéder au J>atM&ge du voir le temps de procNier a. des ;xi;>ro~ 
transit :pour la PCT9C · de T rahz-0n de ;priations, d~ remettre lf"'s ,fowlles a 1 an ... 
Tirf"'bolu, dont Ni 3i~tion économ.ioue lnée 193j. EffectivemMlt .. on expr~a. 
et gé()fltrarphique est meilleUJre, ou de 1 pour la 9'0rnttne <le 3.040 1.JVTes, une. v1n~-
Sam.sun taine de m~ns qw furent 1mme-

ll es~ vrai qu'on -PaT1le dès à préecnt diatement c!~molies. Ain~i facil~ées, les 

n«nt. 
Les travaux :pouT le dégagement des 

.parties rie l'édifice •e trouw.nt con.;.. 
déœblanent ensevelies "°""' de multi­
ples cO<Jehes de terre aboutiTent à dee 
découvertes les .plus fructueuses. On mis 
au jour les fondations à dem.i-éc.TOU'­
lées de l"éd<fice, de inand~ colonnes 
brisées. Des bustes d"ho~ et de fem­
mes se trouvaient ecujptés en bas-re­
lief de J>al't et d'.utre -de ces coJonnes. 
Cellee-ci, quoique Teasrmhlant fort a'UX 
colonnes 2thé.niennes, T'évèrcnt une ~ 
taine 91UPériorité .IUT" ces demière-s en­
ce qui (..Vnc.erne l'e::s.êcutio.n dee cha:pi­
taux. 

On a dkouvert, en outre, des fraa­
menl.9 de .t-tatues reJ)'fésentant un boeul. 

La stl'iricture de r éd1fice qui. se ré!vè­
Le à mestlTe que p110,gr.essent les fouilles, 
la forme des foru:la:i9ons lais!ent suppo­
ser qu'il s'agit bien d'wi te~le, ainsi 
QUC diff6rents savants }'ont 90Utenu j\.llSl-­
qu'à PTésent. 

Au cours d.es fouil}e-9 faite& à proxi­
mité du temple d'Esculape, on découvrit 
une Statue GUi rportait "ne insc:.riPbon dé­
diée à l'empereur AdTien. 

Lor.siQue celui'"Ci s'en vint à Ber­
f(ama, H ord<>I17la r édiflœ.tion d ·un 
nouveau \t'mple (l' E9Culape. c· est SU!J" 
remplacement de ce temole que fut &i­
gée une statue de }' Cm'Pel'NT, repré­
senté nu et la tête levée ver.a le ciet. L'é­
difice surnommé le Kizil-Avlu date de la 
même époque. 

On ::ait que lee terupi}ea Ch l"honneuT 
d~ e.mper.curs étaâent toujouT.s bâtis à 
proximité des édifices Ïmpoytanta. 

C'est ainsi que le tftmjp]e de rem­
pereuir frajan se trouve à côté de J'Bt­
cropole de ~ma, et le temple de 
Dionysos à ~roximité .du grand amJphi­
théâtre. L"cn peut donc offinner .avec 
rai-son que I" édifice qui DOU:e OOCulpe est 
un temple é]evé en ]" honneuT de ]' em­
pereur Adrien. 

LOT9Que le christianisme a' étendit 
iUllQu'aux 'lives d.e I'~éc, oc t~lc fut 
converti en ég"lioe, !' éf(lne St.-Jean. Lee 
Bvzantin.s con..'k>lidèrent ses fondations 
et y ajoutèrent dH colon.nes . Ces aiO'Ul­
tes succe3Sives transformèrent naturelle­
ment J' a$pe.:t primitif du temple. 

E' 1 0 à MC1Tsin II avalt donné conJZ:é à ses gens pour l't1r•11aie: lrail(Jt'I': 
1 

à Adana 
cette nuÎt·Îà ; et il lui pa'l'&Îsaait im- Ltqs. Ltq~. 1,50 à Alanya 

de Haiffa comme point de transit 'POUr M 0 u V E M E NT M A R 1î1 ME la Pense et qu'on en fait même un fait 
8iCOO(lT1 pli. 

pC>9SÏble d'avoir la'is•é ea porte sans la 1 an 13.50 1 au 22.- Voici quelles oont les diverees qua-
fermer. 6 mois 7.- 6 mois 12.- 1 litée d"oranges ,produites dans lesdits 

ETRANGER 
« Pe-Jt-être deo dœmhTiolewrs > pr-'1 · 3 mms 4.- 3 mois. 6 - '1 vilayei. : 

sa-t-il a.vec inquiélu e. A. Oranges dites de c Y .. fa • (Jaf. 
Cepend•nt, il enllTa. Il alla dToit à: ,!.!;-;:--:;::;;:~;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;~;;;;=f. 1 fa). - Elles ont la forme d'un llTO& 

Le commerce du bois 
suédois &On bureau et là, il faillit pousser un '·~~- 1 oeufs et dégagent un excellent .parfum. 

cri. rr Banca Commerciale ltallana Les mêmes oranges c1e seconde qua- Au cOW'iS d-es derniers mois, le mar­
ché dee hoâs suédois a, été animé: Ai;:enouillés devirnt socn '

0 
(;. " Capllil euUère1mt versé el résems lité sont celles qui orrt été au début im-

fort deux hMllmes c:l casquette:-s ~ 1
- n o- 50 portées de la Palestine et quii, de trans- Fin juillet, le total des ventes se chif­

frait paT 675.000 •tandards environ, 
contre apprnximativem.ent 600.000 en 
1935. 

. ' t ses oond5 la lourcie Lit. 84:>. 76.,. i>.\,, 
sa1ent !ourner 5lJ .. formation En trainsformatio:n, sont de-
plaQu• d'acier. lis o.vaient découvelt Dlreet1on Centrale 1.llLA.N venues un type du pay.s. Ces derniè-
le ecret é u coffre et Testaient ébahi• F'Jllales daru; toute l'ITALIE. ISTANBUL Tes sont plus juteu,,.,. que les oranges 
de :ant "°'n ouverture béante. IZMIR, LONDRES de première qualité. 

- l-{d .1t 1-es nwiin' 1 criait M. Rara·- NEW-YORK B. Lee oranges de qualité aut>é~ 
En raison des besoins considérables à 

couvriT --IJ.ns divcre pay~ consoonmatain, 
notamment en Angleterre, pour le bâti­
ment et pour des objet& indu.LTiels, en 
COMéquence aussi de raccord conclu l'au­
tomne der,nier t.t régleime.nbant les ex­
portations de l'année 1936, il y a eu 
pénurj.e de certaines dimensiona. ce QU.Î 

a eu P<>llT réaultat d'affermir les prix. On 
peut évaLuer au chiffre de 10 à 20 pouy 
cent en moyenne la hausee survenue pa.T 

raipport dllX 1P'fix applirtués à l'ouvertur.e 
de la •ison de vente. 

thier , qu1 avait sorti SC"n pistolet de 88 Créatlona d l'Etranger rieuTe, dites de « Trabulu.s » (Tripoli 
poche. Banca Commerctale Jtaltana !France) d"Afrique). - LeuT écorce est d'épais-

Les deux ho.mmes se levaien~ comm~ Parts, Marseille, Nice, Menton, Car.... t.oe!UT moyenne et leur .coulell!t rou${e. 
mu par !ln Te990rt, St- retou:r~ai~nt : e nes, Monaco, Toulouse, Beaulieu, Bonte I Elles sont très juteuses. Elles furent im,: 
le maitre <le céans \.t"Conn.ats.sait deux Carlo, Juan·-ZP.3-Pitll, Casablanca . P<>kftées de Tripoli, il y ia 20 ans. Cette 
domestiques d'un de ses neveux préfé- f/,!aroc). e51pèce rivalise avelei Les o:ram.ges- de Crè~ 
ré•_·_ C'est vous, Jean 1 C'est vous Banca Commerciale /t.ûtana e Bulgara l!e. 

· h 1 Sofia, Burgas, Plovd11 Varna. C. Les <m1a1ges de production natio-
Joseph 1 Vous n aNez pas onte Banca commerciale Italiana e Greca nale. . - li f.:iut nous ·i>atdonner, Mon!llit"Ur, 
di 't Jean. 

Cependant, M. Bart.thieT se taisa1t 
et l deux acolytes t-~'lient as:sez m.alins 
l°un et l'aut:Te poUT eenti.,. QUe l"on­
cle de l~ur maître était inexprima .. 
bleinent )lêné. 

Jean et Jaoeph bni"8a1ent la tête. 
Chez leur maît'N!, iJ.e avaient tellMTient 
entenu parlC'î de Cf. faimeux coffre­
fort qu'ils en étaiet1t obsédés d~is 
lonigtemn1. o· près lr.urs . ;ense1gn': 
ments, as croyaient riue I hotel ~rb­
culier serrait, cette nuit, sans habitant. 
L'un dee è~x avait été ~iei: ,aiv:ant 
d' êt'Te maîtr<' d ' hôtel ; et ils s étaient 
lancés dans l' avenh.l'.N:. 

- En 1omime, Mo~s.ieur, reprit Jo­
seph, le µlu.s ha.rd:i d..,. deux, nous ne 
ri!IQuions r..a'9 de vous faire grand tort. 
puioque votre coffre était vide. Dé-vali­
ser un coffre vide .ce n'est ·oas un crime. 

Le sang montait aux joues de M. 
Barathier. Il interrompit son cambrio­
leur : 

- Bicm 1 bien t dit-il aivec empït>.eSe­

ment. N't>n ,parlons plus. Je vous paT· 
donne. 

Les de11x hommes !Se dirigeaient déjà 
veirs la porte, lorsqu'il les arrêta d'une 
Phrase réticente : 

- Je vous pattdonne à la_ condition 
<:1u'en ..iucun en: vous ne 1a.1seerez en­
tendre que mon coffre-fort e~t peut .. 
être vide. 

La phrue écart •inguliè:re ; et il 
e.va.it un ~lrô1e d'acce!lt en la pronon­
çant. Il se ttndait compte lui - même 
qu'il avait été imprudent de 'l>aTler 
lllaie il n' ... vaiit pu aen e-mpêcher. Qu.and. 
on n'a nas la eonacience tranquille, on 
oommet de ct".s rna.J.a.dr......,. 1 Les 
deux hommes s'étaient arrêtés et le 
COa11s.Îicléraient curieusement. 

- Tiens 1 disait l' m1. 1 
- Il v e. quelque chose de louche 

là-de.ou·'· mUTUllulait l'autre. 
L"attitude de M. Femoand BarathieT 

était tellement équivoque qu'elle auto­
risait leur étonnement c· était lui en 
ce moment qui paraL..ait pris en fla­
_,,t délit : et il. s'en Tendaient bien 
compte. Certee, ils ne pouvaient devin& 
qu.e 9ellt :neveux, le M'oyant un opulent 
<>ncle à héritage, f ·nient vivre M. Ba­
"'thier depuis dee année<t. 

Le aimole eo\IPÇon que 80n coffTe 
élajt vide rioquait de taT.ir immédiate­
lllent la oclJ'ce de ctes revenus. 

Le. deux cambrioleU1Ts, distini;:uant 
Une &ngQisle dont ils ne eaisissaient 

Athène., Cavalla, Le Pirée, Salonique, 
Ranca Commerciale Jta!lana e Bumana, 

Bucarest, Arad, Braïla, Broson, Cona­
tantza, Cluf, Galatz Temilcara, Si­
!riu. 

Banca Commerciala Iiallana per l'Egit-

to, .Alexand11e, Le Caire, Demanour, 
Manaourah, etc. 

Banca Commerciale ltallana Truat C11 
N01D-York. 

Banca Commerciale ltaliana Tru1t C11 
Boaton. 

Banca Commerciale Itallana Tnut C11 
Phlladelphfa. 

Afflliatlona 4 l'l!:trangor 
Banca della Sviuera Ita!lana: Lugano 

Delltnzona, Chtcu101 Locarno, Jlen­
drilio. 

Banque Françai.e et Jtalunno pour 
l'Amérique du Sud. 

(en France) Parla. 

(en Argentine) B11eno1-A11re1, Ilo-
1ario de Santa-FI!. 
(au Brésil! Sao-Paolo, Rio-de-Ja­
neiro, Santos, Bahia Cutfr11ba, 
Porto Alegre, Bio Grande, Becife 
1Pernambuco!. 
<au Chfü! Santiago, Valparailo, 
<•n Colombie! Bogota, Baran­
qull!a. 

len Uru11u.111J Montevideo. 
Banca Ungaro-ltal!ana, Budapest, Hat­

van, Milkole, Mako, Kormed, Oros­
luua, Sug•d, etc. 1 

Banco ItaUano <en Equateur) Gayaqull, 
Manta. 

Banco ltal!ano 1 au Pérou) Lima, Ar•· 
qulpa, Callao, Cu.rca, Truffllo, Toa· 
na, Molltendo, f"Jûcla,-o, Ica, ptura,, 
Puna, Chlncha Alta. 

Hrvatsko. Baflka D. D. Zagreb, Sounak. 

Citrons 

P~ll'r ce QUÎ est des citrons, la pro.. :Conrme le montre le tiablea.u ei-<les-
d~ct>on annue~ varie entre 11 . et 3 3 sous les CJtpOJ'tations ont a.t­
mill.10?3 de P1eces. Le otronruer est teint aux mois d'avril et d.e mai If' mê­
cultive surtout clans les v:ilayets de Mer· 1 me volùme à peu près que pendant la 
sm Adana et Antalya. , , !période C<>rT.,,.pondantc de 193S. 

En 193S, les prix de vente ont etej Une comparaison avec leo c.hifhes Te­
à Mersin de 80 à 160 •piastres les latifs aux mois <l,' wvriJ à mai 19 3S faü 
1 OO, à Antalya de 6S à l 2S ptrs. les a~J:>areÎl'Te que certains 'P"'YS tels que le 
cent. 1 Danemark et I"Esoagn•, paT suite de la 

~antt: les oranges que les citrons aont litnitation cles importation , sont en for­
ve.ndw à l'intérieur du pays, d'après te régression, 11andis que d ·autres rnaT'"' 
les procédés suivants : Quent Uln.e e.va'llCe eensihle. 

1 Le producteur vend à Wt inteamédiei- Avrll·llai 
re ou au négociant ea réco.lte en bloc. Paya 1~)36·atan. 
Le 1Prix est fixé µa.T 'Pièce. H y a au9Si Noirvège 3.614 

Ides producteurs qui apport.ent leurs 11'1"0 • Da.nemaTk 9.843 
duits sur les maTChés où ih les vendent All~ne 7.202 
P""9<>nn..lkment. Pa,....Ba., 4.S02 

j Le ministère die !'Agriculture a pris Belgique 3.878 
1 des meau.res l>Ollir développeT la pro- Grd.-Bretagne 46.466 

1 
duotion de ce. fruits. France ~.25 1 

Melons 1 Esioagne 2. 112 
Les melons sont 1:,.oduits 'lllfl peu paT• A&ique du Sud brit. 2. 1 31 

tout dans le paya. Autres pays 6. 789 
Mais comme qualité, les meilleur• 

Total 89.788 

J•n.·Mo 
IDoO-stan 

7.S4S 
13.160 
1 1. 703 
6.772 
7.907 

96.7S2 
S.791 
5.330 
4.911 

12.182 

172.053 sont ceux d'bmir, Manissa, Akhisar. 

Kirk.agaç, Bandirrna, Gonen, KaTabiga, """7""'':::===="'~,;;::::;;:;,".'.:,;:=;:;;;::; 
et, en ThTace, à U2!U11kopTÜ et Tekirdal(. - L E s M r 1 c. E f c. 

Nos melons eont destinés, en gl'llllde 'I v v 
par6e, à la oonsommation intérieute. 
On en exporte tTès peu en Egypte. 

Qurand. Ja création de l' organÎMtion 
qui S <>Ceqpera de ]" CXJ><>Ttation de n<>S 
fruits fnûs sera un fait accompli, il 
n'y a rpais de doute que les exiportations 
de m.clons rprendro.nt auasi un.c grande 
extension surtout qu'un nouveau sys.tème 
d' emballai;:e sera em_p]oyé. 

-Les ports de con1111erce 
de Turquie 

Muat!e aes Antlquit''· Çlnlli Kill1k 
Musk de l'Ancien Orient 

ouverta toua les jours, sauf le maTdi, de 
1 0 à 1 7 h. Les vendTedis de 1 3 à 1 7 h. 

Prix d'enlTée: 10 PtT1. pour chaque 
section 

Musée du palail de TOJJkaJIU 
et le Trûor ; 

ouverts tous Ica joUTS de 13 i. 17 heures, 
sauf lea mercredis et aamedi1. Prix d'en· 
trée: 50 piastres pour chaque section. 

(Suite et fin) 
Slège d 'Istanbul, Rue VOyVoda, Pa- ILe le 

POTt d'Izmir es't, comme on 
J.azzo Karalr.oy, Téléphqne, Péra, I, eoit, un gni.nd ]>OTt l!U!rc de 1a 1111eT Egée, 

Musde dea art• turcs et miuulmana 
4 Sule11manf11e : 

ouvert toua les jours, sauf lea lundis. 

441141-ll-3·4-5. et dont lee co.mmunicatione c<>mm.,.,.cia· 
Acence d'Lstanbul, Allalemct,.._,, Hm. les s'éœn.dent jœqu'e.u n<>rd de 1"Eu-
01rect1on: Tél. 22goo. - Opér&t!on.o ~.: '"""' et à l'~ue. 

22915. - Portefeuille Doou.ment 22903. Izmir ...i ..,pelée à être un port mo-
Po&lt!on: 22llll. - Change et Port. : 1 deme pour !'Anatolie du md et de 
221112. r .,.__ bmiT, de e>art .... ip<>aition égéen­

Apnce de Péra, :r..t!ltlAI Olidd. H7. All ne dee pl"" importantoo, <pelll, à ju8te 
Namlk Ban, Tél P. 1048. titre, être la riv..Ie d" Ak.mndric, de 

Suecuraale d'Iamlr Port-Said, clou Pirée et de Salonique. 
Location de cof!re•-forl.3 4 P'ra, Gala· Durant l'année 1932, le rt d'lz: 

ta, Istanbul. ) I miT a imoorté 61 millione et expoTbé 
SEBVICE TBAVELEB'S CHEQUES 1263 millions die Id!°" de ma~a~·1:es. 
·-- __ I Le port de M<mlin - d.œtme a etre 

Les vendredis à pe.rtir de 13 h. 
Prix d" entTée : Ptrsè 10 

Muat!e de Yedikule; 
ouveTt tous les jouni de 1 0 à 1 7 h. 

Prix d' entTée PtTs. 1 O. 
Musée de !'Armée (Ste.-Irtne) 

ouvert tous leo jours, sauf lee mardis 
•de 10 l 17 1b. 

" COLLECTIONS de v1eu-x quod:.:ii.. d'ls· 
tanbul en langue fnulçaUe, des Blllléea 
1880 et antér1eure11, ..,raient achetées à un 
bon prix. AdreMer offres à < BeJ<>ltlu> avec 
prix et lnd.!e&Uoo. dea annéM 1011a c.rto-

LLOTD TK'lfSTINO 
Galata. l\ferkez Rlhtlm han, Tél • .f..f.870-7-8-9 

0 E P A R T 8 
QUIRIN ALE partira ~Iardl R Novembr• à 17 h. d09 Quais de Galata ~Our le Pirée, 

Brindisi, Veulse et Trieste. 
~tF:T~ANO partira le Mflrcredl 4 Xoveruhre à 16 h. pour Bourgaa, Varaa, Conatantza, 

~ou li na. Galat z e* Bra il a. 
A \"ENTI~ ·o partira Meirt·redi ~ No\·embre A: 17 b. pour le Pir,e, Na.ple1

1 
Mer1t1ille

1 

et Oénoo 

ALi3A .1." 0 partira jeudi 6 .: ovembre à l'i h. pour Bourgaa, Varna, Cen1tanlza, Nvoo­
roslsk. Batoun1 , TrtSbizonde ~1unsoun . 

QUIRINALE partira \"e11dredl U Novembroà 9 b. de Quais Galata pour le 
Pirée, Brindisi, Venise ot Trieste. 

BOL!'8N A partira Saniedl 7 Novernb,e à 17 b. pour Salonique, llétclin, Smyrne le 
l'irée, Patras, Brindisi, Yeoiee et Trie1te. 

CJLIClA partira Lun•ti 9 ~ove1nbre A 12 h. pour S1nyrne ~ Saloniqu1, le Pirée, Petra1
1 

Naples, ~:larseille et Gânes. 
ABBAZlA partira Mercredi li Noven11.>re ~ 17 h. Buurgaz, \'aroa, Conbt&otz•, Sou· 

Jina, Galatz, et. Braila. 

SerYlce comb)oé ave1J las iuxueux paquebots des Soo1étilis lTALlA et C08ULlCH 
~aur variation& uu retard• pour lesque1a IR compagnie ne peut pa11 être tenue rMpoo 

sable. 
J.a CtJnapagnle délivre de• titllets du·ecls pour tous les porte du Nord, Sud et Centre 

d'Am4rlque, pour 1'Au1tralie, Ja Nouvelle Zélande et l'~xtréme·Orlent. 
I.a Compagnie d'livre Je billet• mixte• rour le paroour1 muititne terre1tre l1tanbul· 

J aris et letanbul·l.ondrea. Elle dililivre au11i les billet1 de l'Aero-Eapre110 ltaliana pour 
I~e Plr,•, ~tb~ne1. Brindlai. 

Pour tou11 ren1tnRne1nenta 11'edre11ter à l'Ageuoe Uénérale du Lloyd Trleat.ino, Mark s 
Hlhlln1 Ha 11 , Galata, T~I. 44778 11& à aon Bureau de P6ra, Oalata-Seray, T41. 44870 

FRATELLI 
Quais de Galata llfülavcndigàr llan 

Départs pour 

An-.er•, Rotterdam, Amster­
dam HambouTg, ports du Rbin. 

Bourgaz, Varna. Constant.a 

PiréA, Mar•eille, 
l .iverpool. 

Valence, 

\'apeu1·s 

• Stella • 
• Ganyu1eàes • 

<1 Trajanw.• 
• H~rn1t8 » 

• Gany,nede1 » 
" Stella > 

•Hercules• 
< Tibtriu1 > 

. Linta 11/tiru,, 
,,Toyooka~faru" 

SPERCO 
Salon Ca!ldesl Tél • .f..t. 792 

Com1iauuies 

Compagnie Royale 
N éerlaudai11 de 

Navigation à Vap. 

.. ., 

Nippon Yulell 
Kai1ba 

Oales 
(•ul lmpr,YU) 

ch.du 5-10 N av. 
ch.du 9.14 Nov, 
•h.du\6-20 No.-. 
ch.du20-25 Nov. 
vers le 30 Oct. 
vers le 5 Nov. 
vers le 10 Nov. 
vera le 16 Nov. 
vers le 12Noy. 

,vers le 18 Déo. 

0 1 T (C ·a ltaliana 1'uriemo) Organisation Mondi!'!~ de V..iya11;01, 
' Voy;.geso~pf~~~~it. _ Billet8 ferroviaire~, maritime• e_t aeriens.- liO 0/, d1 

rMuction rur !•• Cfhtrmfls de jtr ItalLm1 
S'adreHer à: FRATELLl SPERCO: Salon Gadd•si-H<.tdavendigâr Han Galata 

.,.,, 447112 

Deutsche Levante-Linie, G. M. B. H. Hamburg 

Deutsche Levante-Linie, Hamburg A-G, Hamburg. 
Atlas Levante-Linie A-G., Bren1en 

Service rêguliet entre llambm·u, Brême, Anvers, Istanbul, 
l\ler Noire et retour 

Vapeurs attendus à Istanbul 1 

de TlAl\fBURG, BREl\IE, AN\'ERS 

S;!:i Al•ka act. dans le port 
S/'3 Milos vers le 3 Novembra 
S S J\lm·ea v~rs le l l! N ovem hre 
S/S Macedonia vers le lii ~ovembre 

Départs prochains d'Istanbul 
pour BOl'RGAS. \'ARNA et 

<.;ONSTANTZA 

S/S Akka chaT. le 2 Novembre 
S/S l\lacedonla char. le 20 Novembre 

pour HAl\IBOURG, BREl\IE, 

ANVERS el ROTTERDAM: 

S/S Heraelea 

S/S Kiel 

8/S :\lllos 

char. le 4 Novembre 

char. le 6 Novembre 

char. le 10 Novembre 

Connaissements direot& et billets de passage pour to1u les poru du monde. 
Pour tous reneeignemeut.e s'adresser à la Deotaehe LeTaote•Llnle, .tcenee G:~aé­

rale poar la Tarqate. Galata, Hovaghiroian ban. Till. 40011H0764. 




